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de l'Enseignement Spéëi1al · ·' 

(Pédagogie Freinet) 

• La Commission E.S. de l'ICEM, déclarée en Association Ecole Moderne des 
Travailleurs de l'Enseignement Spécial, est organisée au niveau national en struc­
tures coopératives d'échanges, de travail, de formation et de recherche. 

• Elle est ouverte à tous les travailleurs de l'Enseignement Spécialisé (Adapta­
tion, Perfectionnement, S.E.S., E.N.P., 1.M.E. LM.Pro., H.P., G.A.P. P. , etc.), à ceux 
des classes "normales'; aux parents et à tous ceux qui sont préoccupés par 
les problèmes d'Education. 

• Elle articule ses travaux et recherches en liant la pratique pédagogique aux 
conceptions socio-politiques de l'Institut Coopérat if de l'Ecole Moderne dans 
la ligne tracée par le fondateur de ce mouvement pédagogique : Célestin Freinet. 

- La pratique pédagogique quotidienne : la Vie dans les classes et éta­
blissements, l'Education coopérative, la formation d'individus autonomes, 
libres et solidaires. 

- Les conceptions socio-politiques : le militantisme dans le champ péda­
gogique pour une Ecole moderne et populaire, pour une société plus juste ; 
la lutte contre les ségrégations et l'échec scolaire. 

• Son fonctionnement repose sur : 

CHANTIERS DANS L'.E.S. : revue mensuelle créée par et pour des 
praticiens. 

LES STRUCTURES DE TRAVAIL COOPÉRATIF : 

- "Démarrage par !'Entra ide" 

- "Nos pratiques et recherches" 

- "Remise en cause de l'A.I.S. ; Intégration." 

LES DOSSIERS issus des travaux et recherches de la Commission. 

LES RENCONTRES ET STAGES : lieux d'échanges, de recherche, de 
formation. 

La commisison E.S. organise depuis 1980 un stage national tous les 
deux ans, participe activement aux congrès de l'ICEM et chaque année 
se regroupe dans diverses rencontres concernant l'édition, la pratique 
pédagogique ... 

CONTACT : un bulletin de liaison envoyé aux travailleurs de la com­
mission. 

L'.OUVERTURE par de nombreux échanges avec des mouvements et 
associations proches et amis, sur le terrain de l'école et au-delà, pour 
une société d'hommes responsables, solidaires et tolérants. 

Pour tout renseignement, s'adresser à la coordination nationale. 

Patrick ROBO 

_24, rue Voltaire 
34500 BEZIERS 
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ô<CV aire 
UN JOURNAL SCOLAIRE ? 

un outil efficace à la poursuite Je Trois Objectifs 

PRE~IER ~a3JECTIF .EX:PRESSION · LIBRE 
"Le Texte libre" FREINET , . 

Accéder à La :ri«ô\if:t ~ -
Puis, c1,ccéd~r à . L'ECRIT --- --·-·-, 

.. ~ 

-Prenire - alors conscience iu 
. --. 'V:-·~-..:,,.•i•"'!~--- ::. ;·-:•~~--'-"'~::t·~-·- : . ·:·1, 0-.'?"':-~1•· 'i:-I ;_· •"J/!f--.~:c- ~ . -~::: '/.:";_~: 
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_}.' opti,niser sa communication 

volonté 
/Ç:1· 

de clarifier et ie préciser 
sa •:PE~S:f:Jî 

ic iéve lo~er ses 
·fEC:HN'·IQUES 1 ~u~:'i1i~RESSf~'N 

• ✓ 

f ,l 

,: Eo~d ~,./ \_.~ forme 

Etre P.RQfüJC'Tfü:J,J d'écrit, modifie le statut de ·GON$QJMAT-F,JJJl 

A la fois YXl/:Y!\1,:8':'i\f;.Hl:~ et ' ' ' ·b'.K·fLS.'ilD.r:r:c :.%Wt·JN ie t.:rnte 

P.OOt.l\e'~.'.l/'IHN 

JEUXIE11E 03J ECT IF APPRE1'l'TISSAGE PAR L' AÇTION . , ;, : : 
11 Dc l'acte l la penséè 11 ';[ALL-)N 

• • 1 • ~ ' J . ' . 

-:~ de L-',.Jïlfa)Gl1T tiJN 
PR@\'mIDs -r, i 'és . ,f(V'EltùX:1t!i::i~,.L\;;-flA-')S / 
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{ltJGAI\:,lIT-.:l~ ·ie la ,,µJà t:T'fff,,,. D~ L~ ,-:bEGfURE 

i\ffflb'I~HlN Jè la 

. h-..,~ 

, ,. . · 6rthogr:ip:iê ,, _A 
{1irrne :) des écrits syntax e, />.' 

/;'/ I ·. . : t{~y~c-tJrat_;i.on _Jè'~/ t~xtes / / 
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* pr6cision 
E~tm j' une production de Qt:h\f:iH .'E * propreté 

* goUt 
* 6iucation artisti1ue 

.... -:-·· · f • ' 
\ 
\ 

.. \ * rigueur 
* respect 1es engagements 

;.,.~ * reépect ies Jélais 

La REALISATION d'un ffiODUtT avfré donne conscience -ic La . V A L E U R et ,fo 

1 1 importance ie l' EFFORT ie F0RM.ATION le soi. 

. ): '. ·. ··. r 
Tl:\OISI E\iE :.HJ ECTIF PROMOTION . . DE L I AUTONOMIE 

) \ 

"Vers la péiagogîe institutionnelle" OURY & VASQUE:7.. 

,E~0UT:E récipro1ue et ACCERl',Aiî{0:~ de l' , AUT}Œ 

S'ffiUCTU3 E COOPEitî\<f-niE 

OROM~0N DU 'ftl'l\ftJ'..L 

MF,6ijTf ON en ~I:PE~ 

-lt élaboration ju lfü-OJJ~T 
* iébat, négociation 
-i~ iécision 

- analyse fonctionnelle du projet 
- pris~ en compte Jes contraintes 

ié~aititi6rr1es tâches · 
- engagement personnel 

OE-MJ.ON EOONOl'+I QJl:E 
-l~ approche le la inaîtrise iu prix ie revient 
* .planification de la vente 
• ~ , bilan financier · ... Buiget i' e,nploi 

EVAW'.!\TI-ON 
·: ~."' du'· journal fini ; 

- ic La Jéinarche opératoire 
- ie chacun par rapport~~ projet 

La OOtlEllE'NCE le la conduite \UIB PQNS iHlLE 

et . I N-'~'E J J u_n P.fü}'J/IJI' 

Favorise l' MSl~F&M\lON les apprentissages 

et la 

·STRl:Jtl.TtHtA'lltON de la B'~*M;;i.l!Fi 
J . 

· ,, ,' l 

'il j ·, : 
. ---· .-.. ·· • ··-

avril 1985 

( à L'ordinateur) 

"!' : 
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Lt re 

7. 

Pratiquer 1 1 expression. libre, c I est donne_rr, la Par.ole au . milie9 de vie (1 1 orga- · 
nisation , -coopérative:) . au sein duquel cette Paroie sera accueillie, écoutée, discutée, 
valorisée, magnifiée... · · · 
Mais il ne faut pas croire ,qu 1 il _,suff:i.t _d_1 ~t;teÇ}çlre pour. qy~ l'expressio.n de l'enfant 
devienne libre et jaillisse spontanément ! LA PART DU MAITRE est · primordiale et ai­
dante pour créer un milieu sécurisant et 'établir les relations nécessaires -à l' épa'- · 
nouissement de l'individu. 

Le TEXTE LIBRE n'est qu'un aspect de ' ;i 1·exprès·siôn libre des enfants : et adoÏes-
cents. Comment le définir? ~, 

, ' : ,. ~ j 

·"Souvent confondu à tort avec rédaction l _ibre. L'élève ou le groupe d'élèves étri t 
ce qu'il veut, quand il veut, sous ·1a fo'rrriè 'qu'il 'veut. Mais ce morceau de vie, cette 
expression directe de la pensée intime de l'enfant ou de l'adolescent, peuvent être 
explicités, affinés, au cours d'échanges critiques, de confrontations entre l'auteur, 
un groupe • de ' camarades, le maître .•. ··- 'à · 1a · seule condition que toute intervention · 
écrite s ' insc.riv,er dans la sensibilité et. ,la -v,érité .dµ, ,te_xte. • 
Le texte libre ne peut porter ses fruits que par la correspondance, le journal sco­
laire, l.a coopérative, qui ajoutent_ , à . cet:te :technique ,épanouissan-t;e, de. construction 
vivante de la langue, une dimension sociale et humaine". 

. - : ; :.. 'ï ._: ' -: 

D'après Jean Vial in VOCABULAIRE DE L'EDUCATION (PUF) 
:-~· j , ' .; J, Ti,_;_._ ; ;. 

Le te>1te libre est dans ma classe, une technique de vie et d'expression. Ce 
n'est pas une discipline. C'est un texte écrit librement, en fonction du Désir de 
l'enfant. Ce n'est pas une rédaction à sujet libre , ni un texte à sujet imposé. C'est 
l'occasion d'un débat, d'une discussion, d'un dialo·gue. Ce n'·est pas un prétexte 
systématique·_ à des exercices de :français. C'est l'expression choisie par l'enfant 
pour cqmmuniquer sa pensée qui prévaut, même si elle ne correspond pas à priori aux 
c'ri'tèbéi mohtux l.:t '•--ésth~tiques de ~ l'adulte, Ce n f est pas d I abord un- ''beau texte" 
avêè ci.·ès p6ra~es bie'n ~tructurées. 

Le texte libre entre dans le cadre de l'apprentissage de l'ECRIT. Il est impor-
tant de savoir écrire, mais écrire quoi, pourquoi? · · 
Nous avons tous appris à écrire à l'école, mais combien d'adultes écr'ivent, aiment 
écrire aujourd'hui ? Nous avons certainement appris surtout à transcrire, sans faute ? 

·Le texte libre, lui, devr·ait permettre de former des "écriva_ins" et non des "scribes". 
r\J' est..:.ce pas lorsque l'on a quelque chose à dire, à transmettre , · à com~uniqùer que 
l'on écrit ? En fait, on écrit lorsque l'on est poussé par le Désir d'écrire et _quand 
on est sollicité par d'autres. 

Le texte libre, comme le souligne Je~•n VIAL, n'a de sens que s'il es·t relié 
à autre chose la corrè_spondance, le journal scolaire ... -. Parmi d'autres mqyen_p de 
valor.isati.on d_e cette expression libre, on pourrait signaler le recueil personnel 
de textes ~e l'e~fant -le _ ~ecueil des textes de la classe- l'aff~~~ageL , 

Mais, ·1-e ' texte libre peut aussi engendrer d'autres activités de la classe coopé­
rative: dessin, enquête, musique, maths, poésie, théatre, • ·evè·{1~· etc .. ·. (cf.annexe). 
Il rejoint ainsi, par sa globalité, l'organisation et l'éducation coopératives de 
la classe-atomium. . . 
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D U T E X T E L I B R E A L' EVEIL 
·,:::;.:....--:;·~.,_· 

~ I 

1. En séance de texte libre, -Ç'est le texte de Ren~ qui est -choisi. ~; \. 

2. Avant la mise au point -collective de son te xte, René -répond aux questions 'de 
camarades pour éclaircessements, précisions, etc ... 

ses 

3. Mais des questions relatives au vécu de cette histoire, on passe subitement à 
des questions plus "scientïfiques" , du g-enre : "Comment vous ' lès avez préparées?", 
"Est-ce que vous avez fait de l'huile ?", "C'est vrai qu'on fait de l'huile ' avec · 
les olives ?","Les olives noires, c'est des olives vertes?", etc, .. La cur :i'osité 
est là! tombe alors la question : llün fait une enquête?" ! ! ! 

4. C'est parti, et ç~ durera plusieurs jours : 
- des questions sont posées aux familles, 

les réponses apportées soul~vent d'autres questions, 
- on porte et observe des olives en classe , 
- on cherche des renseignements dans les vieux livres rangés dans les casiers 

de la classe, 
chacun ira au supermarché voir les différentes huiles en vente, 

- · etc ... 

5. -.-Nous voilà avec une foule de renseignements dans les cahiers de brouil_lon ! 

6. On prépare alors le compte.crendu définitif · au tableau suivant la méthodologie 
-habituelle. 
Le texte sera dJ.plicaté pour J.è 'càhier ;:èf,éveil, pour les correspondants, et pour 
le journ~l. '· 

Inutile de parler MOTIVATION. le DESIR itâit là Patrick ROBO, 1 rue Muratel 
34500 - -BEZIERS 

LES OLIVES . 
-, ...... ,ml (' 
( ' !$ : Cf: :::ig 
- ~"'' 

'""' :e: ~,._, 88~ffl~•'.• _;_~~i' 

~.,Morctod! JG aul n_ arl é 

"êucllllt des oll vèa 

avec ,m~,n ~,àro et mes irèras. 

' Nous 's6m'n1·es· -- passés 

devant un château 
1 

, Nou• •von~ rempll deu,c 11c:.t 

Puis ' · nous sommes 

revenus chez nous 

RENÉ. 

~ll6 gv33 ooi ta .,, 

%6~-iU 
. _..;., .- ,,,,,-,,yzu - . . . sine ,. • ,,,,.,, - ,,,,,,-. .. r:rrner..w -

- ·:. aa •.) ~-i.·::.Js 3-~nt; ·· le .("fltti t âe Z'oli"Jier' . 
Les c Z:·i :: ;J ,':J :Je:,,-:::es ·dr:1:r~~Jr.nc n t noi:res : .z ;,1 

,.. . 
. r: -:: ,~~,:., .? .J et·,:: . 
· DiJ -$ '• :-;•~i~ .. 'e;~ ve~·rte s s:;,-~-:'; p?.~tS d ;,c."1(3$ qz-te 

... . . .. 
:. ·:? G .,:;· '.. 1 ... · :.~,? .J J'"i::, ~:,. ~e S ·• 

- I~!- li' a . .-~:c:,I..i,:.~u::,:,s ·un· nc.u:~ ;_,.( 1 .. l ·'int -21~:e~~r 
• a • 

c.2·2 -_; :, :, ~,ea . .... , 
- De ;1 ::):;r::1 .. ;, , ;e:~.' eat Za -·g~:::.::~·.1.e dé .l ·'o Zizr~er. 

C1 2 ;;,e:.lt .;,,•5 seme:tJ, 
~ . ., t" .. ...... 7 .,.•., \.-1"' ;, ;: . ,· ('; ~ ~ ~-:- ,.~ V~~-: ,,ad_,. ~V po .. 1:3•JC.fo ~ 

i:. ;a:. t ::[;.3 e:,; cna1d. 
dww Zes pêu.s c:~ 

.'. "' . 

- .:), :.1 ::0e s.s.:7rit ieS oZi::es, oi-: obtient · de 
[ ' h,<:.Ze d 'oli. "Je ii . 

- Cn p,nt . ausc:i fai re ie 1 'h-u.ile _,m. ,.:ec 
' , . 

GCD pcp7.-nG a.e rai3in 
.:Zc s .:;:..r.,7! cl.,--:3 a 

de Z.1
-.--:~0 ac 1d-c!e (cac,:;,~:uètes) 

des g r>r:~::nes de tournesol 
, . . 

tu-;s no:.::... .. 
du s.,:;·,fr:r. 
Ji~ .:-?:,; l;-;a 

-0-0-0-
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9. 

_, 

3eaucoup de ' c'lasses . êditent- un Journal sc:olairè'1 qui, en réalité, n'est qu'un 
recueil de textes et, dans ce cas, peu i.-nporte la technique utilisée. Par contre, 
s"i l 'ori veut éditer un- joürnal ayân i:. l'apparence d'un journal , i,npri iné en classe 
avec peu de o11oyen~ •. il , peut être intéressant d'utiliser la technique de la sérigraphie 
µhoto. C'est ce que nous fàisôns daris na classe (CM.l) depuis cette année. , · - .\ _ 
Voici quelques notes qui ~ourront être ut iles 5 ceux qui aimeraient se lancei. 

l - MATERIEL 

Notre journal est i.npr iané sur des feuilles de 45 c.11 X 6LI, c.;1, pliées en deux, soit 
45 X 31. On utilise donc des cadres (fabriqués en classe) de 55 cm _sur 38 en, cons ­
trui t:s à partir de tasseaux de sect ion carrée ( 3 c,n) et sur i esque,l s on a tendu (J11 
tissu en nylon spécial séri9raphie , en vente aux établissement s Tripette et Renàud 
(39, rue J.J. Rou~seuu, 75001 - PARI S). , _ -• 
Le journal est do~c tiré en 4 fois, un ~adre correspondant â uni page. 

Ces cadres S·ont fixés, lors des t irages, sur un socle au· moyen de ch,arnières dé9,'.9n ­
-• dables. -

ï ( 

'. Raci~tte caoutchouc . : eHe :esit; f ab riquée avec des pl ~nchet:t;es èfe contreplaqué de 
10 rn,11 d'épaisseur et une _la;ne de caoutchouc spéci al s~rigraphie {voir .Tripett e et 
Renaud). ' 

. :; (: 

/ _"1 
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Raclette mêtallique: achetée chez Tripette et Renaud. 

Lampe U.V. ( dite à bronzer) du ty,Je Phi 1 i ps H. P. 3202. 
i ,nportant, environ 300 d 400. F) . 

C'est l'investissement le plus 

2 - PREPARATION DE LA MAQUETTE ET_ DU TYPON (ce qui per:neùra de prëpateJ le cadre) 

. les textes sont tapés sur des bandes de papier 0lanc, Jes lignes to.11ptant au ,naxi,ilu,n 
35 signes. Cette pre,ai ère frappe permettra ensui te une. nouve 11 e frappe sur ca 1 que 
avec carbone à l 1envers, dont toutes les lignes auront la ,nême longueur (justifica­

. ;tion à 35 lignes, ce qui permet 3 colonne~ sur la largeur de la, page). 

Mon vélo-cross 

i • • L~. jeud_i soir des vacances, mon/// 
papa_qui est mét:anicien devait mè/ 
r~meher un vélo de cros~de Péri// 
gueux. C'étaient ma mamie et ma mémé 
qui me l'offraient. Il me tardait/// 
d'entendre arriver son car. 
/ •• Quand il est arrivé, je n'ai.pas vu 
de vélo. Ma maman dit : 
- "Tu ne l'as pas acheté?" 
- "Non, j'ai été obligé d'aller dé-// 

panner un camion!" 
... Je me suis alors retiré dans ma// 
chambre, triste et découragé.Quel-// 
ques minutes plus tard, mon mère//// 
m'appela: 
- "Alors, tu viens le cécharger ?" 
Mon papa m'avait fait une farce. 
··~ Quelle joie _de découvrir _ 
mon.beau vélo dè crbss jëi'une 'citron: 
et noir ! 

Le jeudi _soir des vacances, mon 
papa qui est méca.nicd.en devait me 
ramener un vélo de· cross· de Pér~-

" 
gueux.C'étaient ma mamie et ma mémé 
qui me 1 ~offraient. _ Il me 'tardait 

d'entendre arriver s-mn car. 
Quand il-est a:rrivé,je n'ai pas vu 

de vélo.Ma mama,n d:i t: 
-"Tu ne 1' as pas: achêté?" -

7:•Non, j'ai été obligé dtaller dé­
- pannef\un camion!" 

Je ~e- suie alors- retiré dans: ma 
oha.inbre, tri~te- et découragé. Quel­
ques mi~utes plus tard, mon père 

I'll'appela: 
-"Alors,tu viens le _décharger?" 
Mon papa m'avait fait une farce. 

Quelle :j·bie pour moi de déc:ouyr~r 
mon beau vélo de cross jaune .cdt~on 

· · e,t noir·! Jean Ct1ris to p::ie 

les illustrations : dessins â l'encre d? chine sur papier calque et/ou des photos 
tramées ( trame CEL 18~, av. Francis Tciriner. 3P 109, 06322 CAi'mES LA BOCCA Cedex­
environ 25 à 30 F), tirées sur du papier type Lith. 

. Ces bandes de papier (textes et illustrations) sont disposêes puis collées sur 
une feuille-,11aquette. On peut les couper, les. décoller, r9coJler, etc ... jusqu'à 
ce que l'on soit satisfait de la disposition. ·· 

. Lorsql,le la ,naquette (papier) est prête, on dis;:iose, selon ce :nodèle, les textes 
" et illustrations faits sur papier cnlque (èrest le typon) sur unè vitrè.,de 50:;!cm 
·; sur 60 · c,n posée sur· un sUpport à un :nètre environ au-dessus de 1 a 1 a:npe U.V •• 

3 - PREPARATION DU CADRE 
. A l'aide de la raclette métallique, on enduit la toile du cadre avec de l'obtura­

teur photo-sensible (PHOTORED de Tripette et Renaud). Il est nécessaire de passer 
et repasser avec une raclette propre afin d'éliminer le plu~ possible de produit . 

. Le cadre, une fois préparé, est ,ni s à sécher ( 12 heures au ;noi ns) dans un endroit 
obscur. 
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4 - ISOLATION 

Le cadre ainsi préi:,iaré est posé sur le typon (cf. chapitre II). On recouy.re ensui te 
d'une plaque de ,nousse collée sur une plaque de bois et on place sur -1\ànse;nble un 
poids afin que la toile du cadre soit bien en contact avec le typon. 

.• - • 
: -·r "-

l P~J)S J /. 
~ ;a ·s ~ ~] ~ _ .. , · Ot., - • .. •• •. ••"•r•r• .; . . ·• •·• • ·•,·.•.-;,,, MOV$SE•., •'· · · • • _f ··· -~-. . . .. ... . ;:;z.............. .............. ...... ~ T'-'r,.!>'!I -~..................................... . J·- 11,·~ 

~et, -- · ;1-~ 

/

. _,J • '-- A-<.IJI.I,_ 1 t 

~~~~ 

J.,.wirc V.V. 
,, 

La l ainpe U.V. est al ors a 11 umée ( i 1 faut' f a:î ~/ \n···t est pour déter,ni ner la durée de 
l'exposition qui varie suivant la distance larnpe-cadre·/ suivant les produits utilisés, 
suivant l'opacité du cadre ... ). Dans le cas de ,11on ,natériel, c'est entre 5mn45 et 
7 mn. _.. . .. __ _ 

·--
-5 -- ·REVELATION . -

Une fois exposé, .ft:! cadre est passé, squs lé" j~·C tiède d'une douche. Toutes les parties 
qui ,011-:C été protégées -par le noir , élu typôn sont dissoutes. Le cadre est a 1 ors mis 
à sa.çhet. ·-.__ · · · 

6 - TIRAGE 

Il s'effectue avec la raclette c·aoutcho_u~ . ~ l'aide d'encre ser1grapr11que ou d'un 
.né 1 an~e· , de co 11 e à papier peint et de gouache .en poudre. Ti rée av.ec 1 a raclette ·, 
l 'enç(e -· passe dans les "vides" d~ l'écran, r:eproduis~nt le typon, )\ 

. . , 0 0 . 0 y f 

Peti,-te ·- à,bÎ.iogr_aphie : - - - - / ·J 

Sêf ~ graphi)~:.:~:;:~.- lni_.ti ati on à 1 a· sérigraphie ' ( Co 11. 100 idées-Fleurus.• / 
\•/\,· . la -'sérigraphie au club de jeunes de M.BORDEAU chez/ D(}~sain et Tolra 
/:· . la sérigruphie (dossier de l'Educateur ;__ _CEL cf. gl 3)/ 

Journal scolaire: · / 
1 e li aiographe . d I une technique de xeproducti on à une-.pédagogfe 

. L'imprimer·ie a' l'école et le journal scolaire 
Le journal scolaire 
Evolution du joUrnal scolaire 

. Le journal scolaire au ,_ second degré1 

(Il s'agit là de5 dossiers de l'Educateur - Pédag. Freinet , Cf. CEL). ·:,r;' 

Robert . BESSE 

./ .-~ 
.,,-· 

/ ,.1 ..... ... ... , .... 

,, 
_/.::-·,:--

., .-~: .. -~-" 

(1 •• ;,-.-· 
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Nous avons écrit à unauteur\fi!J>e& 
:;; '·· ~·:, .. ~- /> 

·\,,;' V 

et 1-tp' · 'ifo û s:' d ·r ép o ili du ., ,-sr ..• } •. / ,. ·_;°:- }: 

'~ 
Novembre 84 et 11 L 1 AVENTURE du LIVRE 11 à laquelle nous participons. 
Nous disposons d'une série -de U yt,es prêtés par le cbollect_if .d' ap~O:êiàtion13 qon1:>titué 
pour la circonstance ( 1). Un copain · du GD m'a prêté plusieûfs séries de diéipos ' réali-
sées à partir de certains d~f;>-. li:yl'.',e~.• et_ notéJ,mmerit . µne sér\e sur : -. ;\. 

"Aux fous les pompiers'' - et une autre sur · 
11Rendez-moi mes poux li.. -{ deu:ic •Ji yres de PEF) . 

. ' . ~ . . --t~:·· ~ 

1 

Je présente les livres ainsi 
Projection des diapos en lis?nt le t~xte aux enfants, 
nous en discutons ensuite, . ~ . 
et je laisse le livre à la disposition des gamin; d~ns le coin lectur·~ : ' 

~ . . . 

Ces deux livres ont un grand succès. Les anciens ai/ ±a · ciassJ c'onriaislént· déjà PEF 

/.\,) 

. ""·~ . 

:, .:_ .. 

( "La belle lisse poire" ... cf. "Histoire de mots -t;_ordus 1
\ 1CHANTIERS N° ;g de _Mai 84). + 

Dans la foulée, nous lisons aussi·, eri groupe', "Rïâdcn\:\·~•è .. bêfefr ~-d:es .) quesÜbi:1s idiotes" 
et nous apprenons, mais trop tard pour le rencontrer ql\~. · PE-fi ~st. de passage dans 
une bibliothèque de NICE ! Grande déception - ! · ' · -' · ·, ' " · · 

J'obtiens l'adresse de l'oiseau rare p,Ù· la bibliothécaire .. :; et je propose a:}lx en-
fants de lui écrire. La frustration est un puissant levier ! -. · · ·· · ~i. , .... ..... . ,._ . . ...,,.. __ ... . . 

' ·-~ -. ' ,-.J. · 

i Nous lui faisons donc un courri er cbnséquent 
1- Journaux .scolaires de l'an passé, contenant les 
j livre "La .b~:\.lE;:i _lisse poire du Prince de MotordÙ". 

f;; . 

textè~~:: r~~lisés . à ,·partir de ~$0~ 
. . · -... . - ·!,.J ·: .... . ? 

1· • ' ., 

L ~riqtiestionnairesur le métier d'écrivkin 

notre p~int ' de vue ( gratiné ! ) sur, "Répo,rwè~L bêtes ... 11- · -·1 • 

~ J'i~Joips une lettre personnell~; 
\cf. pages · s :~i.vantes . 
. J ' ; . .• 

; 

(Et les vacances de Noël arrivent. •Puis , la rentrée. . . et la vague de froid ! 
!Et voilà que PEF, malgré ses problèmes de tuyaux gelés .. (cf. sa ~et_tre.) n<;>.Y.~.-répond .•. 
let c'est drôlement chouette ! · ·· · · · · · · ·.· ,. · · 

Trois pages, à la fois très sérieuses sur le fond et pleines d.'hurri:our, accompagnées · 
~'un dessin original. 
;Les enfants sont très touchés. 

. . , ., . 

l ,. 

l( 1) F.F.C., C.E.M.E.A., Bibli~thèques municipales\ ~i~ER LI~E/IAEM~ .. . 

\ 
\ 

;~·:• 

• • • ~--- "' ~ - - ,-~, -,· - - •. -• • ,._ ••.• , .,. - --:-~ -- •- '1'"'•'~ • ... • •V.·•.,.._-.... ..... . 

., 

\ 
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~ ~ L '\-~ -~-~ clv., 
~ -~~,·- ' 

\ Ço. ~~~ ~\ ' 
~ ~ ~-~dt~~~, 

~/ c/~ è-~CE:U--Rf\N1 \\.. 
:~ · ~J:. r~-~JJ;:"~~\71_ 
-~, ~ ~o. ~~taM.:~rm.~~ 

;. ~~,~,~L~~ ç .f~t! 
i,, __ ~~ J~ ~et~M: 
~ ~,qwJl,~.~» '.' 

:' ~~4e-~--~,~~~L-
, · 1... - f1 L "" r~ - · .. l i · 

~. ✓ ~ ) o... e,-ul. ~ • • . 

\\ ~... . ~-~ ... · . ..'. ·•, \" • t+ () 1-t . 

,,,, 

f '. ~ ::y\_(),,<,.l..h l .e-Y\, ~~ l~ ·Xe,.l)...JU_ ? 
' J __ L • ~ •- . \ .· , _________ _ 
'I ~ ~ v..-r~ ~ ÔQ.. -~ •1 . . . i 1 
<\::~::{:~ Ç) 6 l) 89 (lv'û9?7 7 .. ~ c~~w> d ~~ 

;t ~ ~ 4J(##f rr' - -,,, •. 

vt~A ~- t:,~" .ee4 rr~ 
Gy<Y.VL J.._ c.b ~~ 1 ~ ~-·w9:: ~ fau<, 

4 µ.lC~ ,J,,,•a,/1,.· ~ I ~)4 ... ' yoeu.,c>C 
qx.o4 .1.- ~ 

Cher PEF, 

NoU,,j avo{vj ..lu "'i<.épon-1v.J ;bê:te.-1 à 

de.-1 qµe.-1:tiorL.1 i..di...o:te.-1 11
• 

NoU,,j avon-1 ét:.é ét:.ormé,,J paA -le,1 idée_.,_J 

~ue VOU,,j avei :t.A.ouvée,1. 

NoU,,j avon-1 ;u de -la :tollÂ:.lle-,1oucoupe­

vo,lan;te, • • • /r)a,i...,1, nou,1 ne ,1omme,1 pM ;tout:. 

à f_a,i...;f:, d 'acco11.d avec VOU,,j : -le,1 :t.011.t.ue.-1 

11.e.-1,1ernb-lent:. un peu à de.-1 peA,1orme,1. weJ 

"L'é:t.A.anç;,e ma;uée" d'A. CHéOJD (éD. du 

So11.bie11. J, c 'e.-1:t -l '/u..,1:toA...11.e d'une :toll.:tue­

f_emme. 

SOUED, KAOULA, CAROLE, SONIA. 

1 - ~ l~ .. .,,i.)d- ~ ,ra"' .Jt if{>MA ~ izA'_ j .,,,,,,,-fl}U>~ -~ 
fa~'tJl ~ pLt. ,....a/ .. 
r/(><,v' . ;uvfi . 
ri j,/4. ce-:- ' 

çY7î,,--, 
/ ),.___ 

i~ 

.--cyr~ 4~1 
~J---~ 

~ r. 
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QUESTIONS 

1. Comment faites-vous pour écrir.e un livre ? 

2. Est-ce. que quelqu'un vous aide.pour trouver des idées? 

3: ):stL;e ·que· vous mettez beaucoup de jours pour écrire ? 

4 .. Est-ce que vos livres sont publiés à l'étranger? 

5. Ecrivez-vous depuis, longt~mps ? 1 ·,; 

6. Est-ce que vous les fabriquez (imprimez) vous-même? 

7. Est-ce que c'est votre métier? 

8. Est-ce que vous gagnez beaucoup d'argent? 

9. ·E.>cJ?i ve;z°'vous ,1auss~ pour les adultes 7 ,_,,,, 

. i.._ :â"'i c.~·/ 
( t,..·ç;>wP,<')( / Jj~ ,/·· ·. ' 

·, 

···/,__}.,. ·~.~-~ 
. . ~ ,..~ . ',,,.u . V,__ l . ~ .. •./k>< _....,,, /4 ~ 

~ .,;. - 'J'~ _t,., -1t.:,_. 1/µ ~ fb:' 
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Nous reprendrons cet échange de lettres dans ARC-EN-CIEL. 

FIN .•. du premier épisode 

A quelques jours d'intervalle, nous recevons le journal scolaire "LE ROUGE-GORGE" 
de nos amis de GATTIERES. Eux. aussi ont participé .à-. la Semaine du Livre •.. Ils ont 
invité S. MORGENSTREN auteur de t1'ouKÈLE LA TELE" . ( iÜustré par.. . PEF, encore lui ! ) 

Dans leur compte-rendu, les Rouges-gorges précisent que l'auteur gagne 46 centimes 
par exemplaire vendu ... PEF nous parlait de 1 franc pour un .de ses livres. 
Cela relance l'intérêt : 

- "Cest pas beaucoup !" 
- "Réfléchissons où va le reste de 1 1 argent 11 

( prix de vente de ces livres : environ 
18 francs) ... 

Nous établissons une liste des professionnels du livre et· rédigeons deux lettres 
- une lettre pour PEF pour le remercier ... et pour lui demander à nouveau d'éclairer 

nos intérrogations, 

- une pour les rouges-gorges, jointe à notre journal, avec un double de la lettre 
à PEF. 

Parallèlement à ce travail du groupe, JM, qui adore dessiner et qui est très sensible 
aux illustrations de PEF, écrit personnellement à l'auteur en lui joignant un dessin. 

Nouvelle attente •.. 

Début février, la réponse arrive ! Une lettre pour la classe et une lettre parti­
culière pour JM ... avec photo et autographe ! 
JM ne tient plus en place "Vous vous rendez compte. . . il rn' a répondu lui-même ! 
Ma soeur, elle avait écrit à DELON et c'est quelqu'un d I autre qui a répondu à sa 
place. Il est gentil PEF ! 

Quelques jours après, JM nous présentera un court poème 

Pef collectionne les flocons de neige 
Pef dégèle les tuyaux 
PeJ dessine,Pef écrit 

.,Pef est «explobservateur> 

Pef' est gentil 

J'aime beaucoup Pef !. 
A quelques temps de là, MEHDI (un petit qui démarre en lecture/écriture) présentera 
le texte suivant: 

PEF a une barbe 
avec des oiseaux qui le chatouillent 
et il n'arrête pas de se gratter 
Alors il décide de se raser 
Et il paraît jeune. 
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nous écnanceons 1e journal. 
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POlJR CONCLURE 
. /. 

LECTURE de 

ROMAN ( S) -·· .. .J 
t (:lrendu;de _ 

\ . 1 i v r e 5 '~l;;~k_N_A_L_S_C_O_L~AI-RE~l 

~ .... " • .,.,..,_..._~,..~.._~,~-~.._.u,.,~•~""'"'~-,._..,,~ .,,....-,,-
· l·· CORRESPOND. AN~-~-7 

avec , 
L'AUTEUR ~--7'-· .~- ........ ,-,-· . 

c/rendu d.es 
I . . 

échanges y . 
-#.' ~-·---,:......---,.: 

<. 

" 
....... ,~ 

~ c/rendu· '~·· ---·····- __ -fcnanges --.. , 

"- -, r~' ·· "' lf·, .. ~ ·,·-T 

1 1 Î nt e rat--- .1 A~~~;~:~~A~~NE 
..... 

MINI-ENQUETE sur un~j •. 
problème économique Î'--R 

1
, 

( ~ . ) • e ance cout d'un livre i . ' 
.de 

. l. .. .. --···~---··-·' 

Les enfants ont : 
,,, . .,,,.i•lu silencieusemènt 
\:~:'i:Ïu à haute voix ( pou·r un public qui écoutait) 
' ~. discuté, cri tiqué, proposé . 
<i'..:'-~;~crit * individuellement · 
_ . . * en groupe (mise au point) 

•':,;;\ dessiné 
l •: 

- rtns en page 
.. , ' ' . ;, - 1.mpr1.me 
'f"; réfléchi sur un problème économique. 

_) ,: 

Ils ont aussi beau.coup ·ri ! 

' ~ ..• 
,. '·'. 

:i 

: .,•;:;,;.; • ~i.;-'• •• 

JJ,,s ont eu conscience ,que des adultes les prenaient au sériéux ... 
'Ïi's se sont entraidés pour réaliser un projet commun ... 

\. 

0 
\._) 

·i'-'-

~:·~ 
; . 
:..,' 
rY 

":~~ 

·:J: 

Et l'Effort dans tout ça .... 

'-l~i·t-n insis-ter ... 
·:S-::~+n a sué dans le didtionna:ire, _,. , 
.·•·)on a sué pàur rédiger avec, préci~ion, 
• on a sué pour recopier lis1iblement 

on a sué en tapant à ia ma~hine• . , . >_· .. 
• on a sué pour lire clairem'ent (.é't · reprendre des passages incomp.fis) , , 
. on a même sué sur un dessin . . . . 
•. , ... e~ quand j'écris ON, ça imp'l;ique: auÉJ~i le maître ! 

. t. 

. on 'a· sué en noveml:fre .... 
et on a resué en janvier~ 

:,·1 

Miiis vraiment, on ne l'a pas regretté! 

î <i ,·' 

~--i 

Classe de Perfectionnemetît - NICE 
. . . t/ .\'.~ ) : 
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"Je ne puis pas~ ;noi souffrant, ;ne passer de quelque chose do, plus grand que moi, 
qui est ,na vie, la puissance de créer." 

Vincent VAN GOGH 

Un dessinateur, Michel HOUSSIN, expose ses dessins dans notre ville. Avant d'al­
ler voir son expo, nous écoutons une interview qu'il a donnée pour une radio locale, 
nous regardons quelques-uns de ses dessins dans un catalogue. 
Déjà un début de communication avec l ' artiste. 

A la galerie, les enfants découvrent les dessins, en vrai, en grand! Je branche 
le magnéto. Michel HOUSSIN écoutant plus tard les réflexions des enfants s'étonnera 
"Ils ont dit ce que les adultes n'.auraient pas su dire". 
Sur place, nous avons dessiné, dans la pièce du bas de la galerie, tranquillement 
installés avec l'amicale compréhension des propriétaires du local . Quelques cartons 
pour protéger la moquette, des feuilles de papier, des crayons gris, des gommes, 
de l'encre noire, des pinceaux, des pastels ... De nombreux dessins sont venus, - sponta­
nément, nous faisant · oublier l'heure de rentrer en classe. Il s'est passé quelque 
chose ce jour- là entre les élèves de la S.E.S. et Miche l HOUSSIN. 

Bêtement, pour des raisons matériellesn nous n'avons pas pu rencontrer l'artiste 
qui vit à NICE. Mais, nous savons que notre travail l'a touché ... peut-être viendra­
t'il un jour nous dire son émotion. 
Pour conèerver une trace de notre travail, 
des dessins et des propos de M. ROUSSIN, 
vendu cet album à la galerie et au collège. 

nous avons réalisé un album qui contient 
nos dessins, no~ réflexions. Nous avons 

Permettre à des e_nfants de l ' enseignement s pécial de visiter une galerie d'art 
peut paraître ambitieux. Le urs dessins, leurs réactions, leur plaisir de découvrir 
les oeuvres de cet artiste contemporain semblent pourtant me donner raison. 

Nos moyens de reproduction ne nous permettent malheureusement pas de publier 
les oeuvres des enfants et les commentaires à propos des oeuvres de Michel HOUSSIN. 
Ce travail sera peut- être publié dans un numéro de "CREATION" 

On peut aussi écrire à · J . P . BIZET 

Classe d_e Sème 10 . S.E.S . 
Collège Jean ROSTAND 
DRAGUIGNAN - 83 
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Traval 
, 

' dividualisé 

, · 
:--.____....___ 
~ ,~ . Le 11 travai.1 individualisé" est le thème de l'année 0 
~ 

~ 
Thème qui intéresse beaucoup d'entre nous. 
Alors, vos ~xpériences, vos questions, vos outils? 

~

~---- Envoyez-les à Michel FEVRS. 

~ HlTHOll! .· . 1' r' LES BUTS PEDAGOGIQUES 
Mi(t.r . 1 

A) Le plan de travail Les ;i1ê.i1es ,nati2res fondarnei'ltales reviennent 
co,i1prenant à chaque pl nn ,Je travail, ce qui µer,ï1et d 1 

- les ~atiêres fondamentales 
. français 
• calcul 

- les disciplines d'éveil · 
. Histoire 
• Géographie 
• Sciences 

Divers (vie active, jeux •.• ) 
- un plan de travail par iilois éta0li pour 

çhâque él2ve . 
' L 1 ense~~le des ~ati~ies sera 5 étudier 

,nais selon le li'.:>re choix de l 'enfarit. 

B) Déroulement d'une séquence 

- Mise au travail des êlèves selon le 
plan êtabli et selon la ~ati~re choisie. 

établir facile~ent une progression. 
Ou t re. les disciplines d'éveil de base, des 
;ao,nents de jeux, de lecture libre sont ainé­
nagês, jouant un rôle dérivatif et de dê­
Cffnpression, surtou·~ en -fin de journée. 

Respect du ni veau et du ryth111e de travai 1 ' _ 
de chaque élJve. 

Esj;Jri t de libre entrepris.e 1responsabi 1 i té 
par rapport à un t ravail à effectuer. 
Respect du choix. 

i\ucune intervention du ,naître, celui -ci 
est ::32nérale1nent assis à son bureç1l:! en posi­
tion d'uttente. 

- Recherche des fiches de travail et de Une certaine agitation (positive) rêgne dans 
l'ensemb~e du ~atêriel pédagogique dis poni - le classe. , 
ble. 

· - Lorsqu~üne êpreuve n'est p~s co~prise ou 
totalement assi~ilée par un êl ~ve, celüi -çi 
vient chercher les · expli~ations nécés~riif~s 
auprês de l 1 êducateur. 

~ ( ' :· 

~~L'explication ayant totale~ent satisfait 
l 1 enfant, celui-ci retourne à sa pJace et 
poursuit son travail. 

. Lorsqu'une épreuve est achevée, l'2lève 
·vie~t ·1~ fait~ corriger aüprê~ dµ · l aître. 
· ·ceiui -ci n6te le travail effectué selon un 

barê~e, par exem~le : 

Intervention du ~aître; il rêpon~ ô la de ­
~ande de l'êl êve. 
Le pédagogue, corn~e l e dit Roger COUSINET 
dans son livre, une ~éthode de tiavail par 
groupe n'enseigne pluss mais renseigne. 
Le maître est au service de l'élève. 



22. 
10 - 8 = T3 - 3 
7 - 6 = AS 
5-A=.R. 
3-0=('1 

go;ni;1ette verte (V) 
gommette bleue (1) 
90,m,ette or ange (a) . 
gommette rouge (R) 

- 2 -

- chaque é 1 ève co 11 e ses go.11;nettes sur un 
tab 1 eau synoptique accroch2 5 un des .nurs 
de la classe. 
Ex. 

:!Jarc 

Joël 

Jean 

1 Exp. ,-Orf 
lncr + t , , 
1 - · • 1 t t t 

' 1 1 1 1 ' 
ll·.vls_l_Rl_3_f_v1_s ___ ls_17_1,_v10 __ 
. ' ' . l ,

1
_o; 5_f_Rl 2 __ f_Vlg ____ lB_l 6 _ _ s17 __ ,

1
·. 

' t ' ' 
1 O/ 4 1 R/ 1 ·j V/ 10 . 1 R / 3 V/ 10 1 . . . . . . 

Le tour de France. 
Sur un des u1urs de 1 a c 1 asse figure 

égale~ent une carte de France avec les 
régions et leurs capitales régionalesr · 

Chaque.plan de travail correspond à 
une étape du Tour de France. 
Ainsi, par exe.-nple, la pre;nière étape : 
Frasne-Besançon-Lyon. · 

Celle-ci sera ~atérialisêe sur la 
carte par 'Un bout de lai-ne rejoignant 1 es 
deux viltes étapes (intégration visuelle). 

Le classement individuel s'étàblit 
selon le ncmbre de points obtenus à l 'éta­
ïJe. 

Le classe~ent général sera le résul­
tat eu.nul é de l I ense,11b 1 e des épreuves. 

Il .existe égale;11ent un classe:11ent par 
équipes (certaines épreuves devant s'effeè~ 
tuer par groupe1. 

Sur une table, sont disposés.de, pe­
tits cyclistes en plastique dur (disponi­
bles dans tous les magasins de jouets). 
Chaque élève avance son cycliste selon les 
points obtenus sur une échelle graduée de 
O. a·.139 (pour les 13.épreuves de l'étape). 
Pour augmenter l'interêt, les él~ves ont ·, 
anvoyê aux syndicats d~initiatives des capi­
tales régionales, une lettre de deJande de 
docu,nentati on. 
Les documents ainsi obtenus sont fixés au 
:.iur, au fur et à :11esure des vi 11 es d I étaµe. 

Fréquence du travail une fois sur deux 
soit au total 4 jours de travail par mois 
et par étape (au plus) 
Remarque: variante, la course autour du 
,110nde. Les bi cyc 1 et tes sont re;ilp 1 acées par 

Cette intégration visuelle per,net une vue 
d I ensemb 1 e du travai 1. Le ,naître par rap­
port â ses êlêves, et l'élève par rapport 
à ses caillarades (lecture horizontale). 
Pl us il y a de go,nmettes vertes, mei 11 eur 
sera le travail. 
Ce tableau per~et égale~ent une lecture 
verticale très intéressante. 
On peut s'informer à tout moment si le tra­
vail proposé a été compris. 
Dans le cas échéant on pourra y revenir lors 
d'une séquence ultérieure (dans notre ta­
~leau on reviendra par exemple sur une le­
çon d'orthographe). 

On co;-11prend ici que 1 i est. l I i i:ltérêt d •'un 
tel procédé. Pour les élèves, il s'agit 
d'un jeu. Dijs lors, l'école n'est plus un 
lieu d'ennui, maii un endroit oü l'~n s'a­
,ause tout en apprenant. 
Il s'établit donc une véritable é.nulation, 
un échange fructueux, une motivation de 
tous les instants. · 

Chaque élève a ses chances, lwélêve doué 
co,n,ne l'élève en difficulté, dès lors que 
l Ion respecte le ni veau et 1 e ryth:ne de 
chaque 5lève. 

Importance du travail de groupe et dures­
j)ect d'autrui. 

intégration visuelle. 
La vision d'ensemble peut parfois prêter â 
confusion, selon qu'un élêve travaille plus 
ou ,aoins rapidenent. 
La constatation des résultats n'est inté-. 
ress~~te que lorsque tous les élèves ont. 
ter.ni né 1 eur pl an cle travai 1. 
Cette intégration visuelle per~et une ex­
ploitation intéressante du point de vue 
géographique et historique des régions tra­
versées . 

. Cette alternance per1net de revenir sur les 
poi~sftifficiles que des êlêves n'auraient 
pas saisis. 
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des drapeaux, chaque élève choisissant un 
~ays. Présentation du pays par 1 'éléve sous 
forme d'exposé (de~ande de docu~entations 
auw a~bassades). 

En guise de conclusion, 

23. 

Il est évident qu'une telle ,néthode de travail ne pourrait convenir à une classe 
dont l'effectif serait trop i ;nportant. 
J' a-i . pu constater à ;nai ntes repr.i ses 1 'intérêt que j)ouvai ent porter 1 es é 1 èves à 
unei te,1.l~ ,néthode et les motivations qu.'ils pouvaient y apporter. ·' " ·' ''" 1 

' 

Sien sûr, cela crée parfois une agitation, inais centrée sur _le travail, .elle 
démontre l'intérêt d'e l'enfant. ' Celle-ci est d()nc· positive bien qu'elle ne soit ,pas 
toujours facile k tonttôler. · 

··- Face à un trav'ail ;notivant, l'éH~vê ·se ' sentira d'autant plus responsable et 
digne d'intérêt, en un · ;not, res1:>ecté et revalori ,sé par rapport à une ,néthode pédago­
gique active sans doute différente ~e celle qu'~l a p~ connaître au~a~avant. 

. . . .. . ,,·. '• ·® ·--· -----== 
Les élèves accueillis au Centre Educatif Spécialist, outre les troubles du compor ­

tement liés à leurs problèa1es fami.J iaux, sont, pour la aajorité, en sitüàtion 'd'échec 
scolaire. Ils viennent d'écoles différentes, av.2c un nivci:.u de connaissanc'ffi très 
ilété·rogène, les uns v.enant de6 ème, voire de 5 è,1e c:.,11~na)Ses, l es autcresdé-CPPN', • 
A j'.)àftir de ces constats, . une question se pose. ;:)u2ll t.: pédagogie appliqu'er afin de 
récorièïlier l'élève avec le ;nilieu scolaire et lui apporter un .naximum de connaissances 
pour qu'il puisse s'intégrer au mieux dans sa future vie active. 

Jean JELSCH 
Frâsne- Le-Château 

70700 - GY 
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TV bronchés? 
ADRIEN PITTION ROSSILLON 

Je viens d'acheter un magnétoscope . Quel appareil! POL\Voir . garder des images'. 
Pouvoir . .- enfin cesser . de dire à mon fils: "Tais-toi, écoute et regarde! 11

.·, d.:1r il 
peut po~er \ fes questions, on ,arrête_· ,la ,I;rli:l-Chine, on discute, on. revient en arr.::lèrlè:, . et 
on poursuit! 
11 14 - l8":/· :11 la güerre dû féU 11 ' "Latulu et Lireli ii,,. "les animaù; <;lu mondé 11 · constitue:­
raient l'amorce du stoc·k ' de · la vic:fêothèque. On ' poutrai t s'en: ·servir> en toti;ii(tf 
ou en partie seulement. Et je pourrai les faire visio~ner . dès à présent da0:s 
ma classe, puisque l'écran télé ne nécessite pas le noir complet... Qt,iel avantage 
par rapport au film ou à:ù~ ' diapos.itivès que n~u? .né_~·regardons pas p;_.isqu 1 :i.l ·n.'y 
a- pas dë '.ridéï:i:ux aux fenêtres' depuis ; trois ans · ! ! ., • .. ' . . : .. 
En attendant, · que fais-je ' en rapp'ort avec ce que les ·enfants voient à la têlévis.ion? 

Le minimum ,!. • Les . pr()grammes des ;quatre chaînes sélectionnés pour ,eux sont affichés 
à 1 1' avarÎc.e :aans ma . classe . . je regarde régulièrement les émissions jeunesse afin 
d'en connaît.re . en gros . . le· contenu. Quelqµes . fiches . ' de . lecture portent sur là ' 
lecture c:i'es progr.ammes. Toutes les occal,lions de · mettre en relation une étude 
en classe et une êmissiqn . de · télé sont retenues. Avouon~ ,. que . c'est franchement 
nui~ .. 

Et VOUS ? Voyez- vous un intérêt à · utiliser 
Avez- vous un magnétoscope ? L'utilisez- vous 
des télés ou des magnétoscopes en primaire? 

la · télé en classe ? Le faites-vous 
? Avez- vous des tuyaux pour obtenir 

Voici pour commenc·er ' l'avis cï'1 un professiorl~.el de l'image télé, Pierre DESGRAUPES. 
Qu'en pensez- vous? ~~ .. 

\ ·. '\ . 

C .• ) Je pense que Les enseignants prenne-nt de plus en plus conscience qu'ils 
ne sont plus les seuls à avoir en charge \\a formation des jeunes. ( ••• ) Dans 
LI appréhension de ce qui ce passe aut'our ·: ci •·<èuxp Les enseignants craignent peut ­
être ~our Leur avenir, pour L'avenir de 1'é~ôle) ' se remettent en cause. Aujourd'huip 
les enfants apprennent autant de chose~•·. en régardanr La télé, en écoutant La 
radio qu'en allant à L'école et pro0ablement de:{ :· choses qui Leur paraissent plus 
modernes , ,olus drôles, plus '·'dans la vie". ~ 11éc6;Le doit Leur paraître un peu 
sclérosée, un peu normative , cqrtrafa.n.~'nte. ,. lJ f:aut se lever tôtp prendre sa 
,1etite sacoche, s'asseoir, écoute r\ Le· p'r9f .... . .,!~Lors .,que, tout Le reste, ils l'appren­
nent en s'amusant. Il y a en face dë l' ~(ole ,. .·aujourd'hui, d 0 autres instruments, 
dont la télé est le plus syrn')olique /i~arc~ que'> l'é plus puissant. 
C •• ) Je ne suis pas aosol\,l{nentj ?~rs~adé . q1.,1,'il -'i soif ; indispensable qu'un élève 
sache se servir d'une caméif-~\ d~ cf,°:tJn magné,~o.s·ç .. ~p~ :/ ~

1
e . toute façon, il n'a pas 

besoin de l' école ;.:,our appr~bârEi \ ça"\· IL}. l'a,h/rê~pr,a:· t°Ç}.!,J;t .. seul en allant acheter 
une caméra .., en Li s.ant un tas\'de · ,. l'i\(res / (~- d.e\;su~·~ iJe r\è '. ;• crois., pas qu'il fail Le 
inscrire Les tee ~ni qu~.,;. aud_i ci-,;\ ~·h{~ètJ~t f f ofnm:,j')ri~'.t iJ½r:~~-.. if/~D~·.é i g~em~nt. Pourquoi 
pas _ La ph"-ot~gra;Jh1e? ,\J'o'l;~,. ... ,L. >.",\ ~ 'ù,:i ,• aurt~ .. F':i·ypau j p'e ··s,yo.~r aud1ov1suel que de­
vra , ent pos~_ede r les ense ,-gnant s" · ~-'.°:·"·'····, .,:;' Y; ::.'..ï·2--:"-l "·~ ..... ..-(· ·. • , 
Question : t~\~G.e ... que e __ ,. ét'ar,1t. .... donn'~, _Je· .. noml;)re '. ~l~~Üfos1 ' que _ .. ~s:<:.:;ëhfants passent 
devant La té't'~.·-·ou . ~'iiu cinéma·p Le--.i ··. enseignants: .. ,.~euv~.nt .re:i fÎr' ignorants face à 
ce phénom~ne ? ... :l~s ....... .C:o.i.ven t .. · trouv~J le _. t.e(ll;.:is. èlian.imê/ : .,-:.r.·iê·,;d'irj_g.e.r:-.. ,U.IJ.~ discussion 
sur Les_, .. decrx::: ë>u frèti's.: ·émissions qi.Jt "ont marqué . la s:~;n13.'i ·ne'i fnto·re •faùt -...H qu'ils . -·•- · -·- . . . . . .,. ' ' 

ai er).t;. • 0fr :· èër·ta-i n -~ifoÇit ... ··poür-- · La ... t H ë,. ifo i,. . j ~ai -,; .. Le ··~~.nt i men\ _-.. qu_'..i. l y a :un e.._e,:fil?.~.ce 
de ' rn·~f ~ ance des enJ.t ~~ nants pour La ·:·.té, Lé qü' i l ·s ·:: c·ons fd~:r..~.n.t :::~r tort comme ùn··: ë:~~w r-
rent de loyal. ../~.'" ·;,.'::::·::-·:··· ....... ,... . .. • · .. · •·:· .... : ·--.. •-···•··:·:: ~.·:·; -- ·· .. : ..... ··· 
< • •• ) Ce . que je croi s, crést que dans la télévision "distractive" , passent beaucoup 
d' informations et de messc:ges qui ne sont pas fqitsp pas triés pour La formation 
et qu'il faudrait f a ire décanter. Ce qu'un ens e ignant pourr ait fa ire, c'est aller 
chercher da ns les p rogr ammes qui ne sont pas éducatifs ce qu'on peut en tirer 
pour l'éduca t ion . ( ••• ) Pi erre DE SG RAUPE S a ux Enseignabts: pas de pani~ue 

entretien avec Colette PARIS Lettre de l'Education N°2 oct . 86 
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' . 

Con7&Sde n11ll#Onno ires 
PREMIER EPISODE Premières rencontres, premiers échanges 

Après un an de correspondance entre une 6è~e de Pe~fectionnement en E. A .. P. (Ecole 
Autonome de Perfectionnement) à TOURS et u~~ . 5ème . de S. È. S. ( Sectio~ .d' Erisreigl?ement 
Spécialisé) au collège de DRAGUIGNAN, nous avons tous décidé ( ados et ad.l).l tes) _de 
continuer cette aventure passionnante une deuxième année. 
Nous vouloni:; essayer de vous faire ~i ~re · ~ette ~nnée : une correspondance démarra'nt . 
de façon ordinaire entré deux groupes d'ados qui s'est peu à peu transformée en un 
projet fou qui devient réalité 

I - LA CORRESPONDANCE 

Au stage de Sète 

A la fin de l ' été 84, chacun de notre 
côté, au stage de ·1a ··Commission Enseigne 
ment · Spécialisé, • nous ch'erchions une 
classe pour correspondre Jean-Paul 
une -· 5èinè, "·· moi, · Ûrte 6ème. . . Après plu­
sieurs essais auprès des jolies stagiai­
res, ne trouvant pas de partenaire à 
mon pied (pointure 46) malgrè les airs 
louches et déstabilisateurs d'un petit 
frisé à l'accent épouvantable, j 'accep­
tais ses avances. Assis l'un en face 
de l'autre, le cul sur un CHANTIERS 
ouvert, bercés par le chant des pins 
et à 1' ombre . dès cigales médi téranéen,­
nes, nous avons mis au point nos axes 
de travail, nos choix de type de cor­
respondance. 
Fonctionnant en classes coopératives 
insti tutiorfoalisées, nous établissons 
naturell~ment un contrat, garde- fou 
pour les adultes et . les ados, évitant 
les tatohnements qui : ri_squent de briser 
la dynamique de la .: communication mais 
qui ne , · 1imi te aucun ·échange , aucune 
activité 

Michel SCHOTTE 

Août 84 : stage de la Commission -Education 
Spécialisée à SETE. Un grand · moustachu 
à cheveux longs ·me fit · des propositions. 
Nous nous donnâmès rendez-vous . dans un 
endroit calme. Je me pointais -' à l.'lieure, · 
un numéro de CHANTIERS so\..ls le bras, Assis 
l'un en face de l'autre, bercés par le 
chant des cigales et à 1 'ombre des pins 
médi térranéens, c'est '·ainsi que prit forme 
notre premier échange là rédaction d'un 
contrat initial. 

Jean- Paul BIZET 

; 
~- :.-~ ~ 

CONTRAT 

Contrat non n'égociable pour une correspondance · dur~nt 1' année 84/85 entre 

* 6ème Ecole Autonome de Perfectionnemeht, TOURS (Indr~- et- Loire) 
Classe ~e Michel SCHOTTE. 

* 6ème/5ème S . E.S., Collège Jean Rostand , DRAGUIGNAN (Var) 
Classe de Jean- Paul BIZET. 

., ... ,,. 
·, 
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1. Une lettre individuelle pour chaque correspondant si absence d'un enfant 
la classe ou le maître supplée. 

2. Pas de cadeaux achetés, sinon fixer un prix maximum. 
3. Respect• des fréquences :. 

. premier colis à envoyèr dernier dê1ai 15 septembre .. (.rentr~e le 10/9) 
autres envois : 
* lettres individuelles : une semaine après réception 
* un colis complet (lettres individuelles, lettre collective, enquête, cassette, 

etc ... ) : toutes les 3 semaines. 

4. Le premier coiii: 
- essayer la franchise postale 
.. ,9:6,e , fiche d'identité étoffée pour chaque gamin, plus photo 

identité individuelle· et collective . . . . '.~ .. 

- lettre collective 
-: .. un "supplément-surprise" cassette, dessin ... 

. ·, :;_:. ' . . .. 

NB.: envoyer. le dernier colis du premier trimestre avant les vacances de NOEL. 

Nous avons reconduit en 85/86 ce contrat avec les aménagements suivants : 
- les "mariages" seront faits par ma classe (je connais tous les élèves de Michel, 
même effectif qu'en 84/85, qui sont Vén~s nous rendre visite à DRAGUIGNAN). 

- veiller à la qualité du colis, à sa bonne présentation. 
- attention aux dates de vacances (zones différentes). 
- une attention particulière est mise sur les lettres individuelles, qui sont envoyés 
avec une .lettre collective 4 jours après réception de celles des correspondants 
-. un• colis· est envoyé indépendamment quand il est fin prêt au moins une fois par.• 
mois avec enquêtes, albums, bandes, etc ... 
- échanges de cassettes vidéo. réalisées en classe (journal . "télévisé", présentation 
de la classe, ,de l'école, des élèves, scénarios, enquêtes, .. ,). · 

P~" J>f ·. 
cA pi ALI, 
l\e,Hff6 
,;itJo,J··· 

s;,401' . .. . E,R 
. fl>t p,th< 

,J.tl ? 
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~ 
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DANS LA CLASSE: 

Chaque enfant possède une chemisé ·· corres.:. 
pondance : 
Il y conserve les lettres reçues, il met 
en évidence : · · · 
"Reçu' le ... " et souligne au feutre fluo 
"leè questions auxquelles je dois répon­
dre". 

- Sµr une .fiche, il n~te chaque fois qu'il 
envoie . sa lettre•· .'les .· mots-çlés ·. ( les 

· principaux points . dè ~a iettre) ~t,, ~es 
questions : cela perm~t . ainsi· . di êv·i ter 
les redites au ,fur,, et . à . mesure . des é­
~hanges et de vérifier si le correspon­
dant répond aux ques.tions qu'on lui pose 

- P<;>ur éQrire le . ~:rouillon 
il saute une ligne pour 
correction du maître, , il 
liste de mots et formules 
( bonj oùr, je te remeJcie, 
tu m'enverras;:.)·· 

de la lettre 
faciliter · la 
utilise une 
pour l'aider 
j 'espère que 

. .-.'; 

.. ;: ~ 

, " ' _:f'. \: 

t-: .'.:' 

, , {1 

· • , : 
··: l 

DANS LA CLASSSE : 

Chaclln a une chemise l'corrElspondance" 
· dans ,,laquelle sont les lettres des amis. 
Je vijis utiliser le fluo aussiA 

Même système ; de fiche avec · mo;ts::clés 
pour éviter les re-di_t _s ·•·. 
Nous avol'}S . mis c .ela,_ au point lors . du 
congrès de Villeurbanne. 

Pour écrire les lettres, J' util,-ise la 
technique de Jean LE GAL : 

Sur le cahier de lettres 

Page de gauche Page de Dro;it;e 

1er jet 
j'écris sans soucis 
de._ présentation ou 
d'écriture. 
L'important c'est 
l'idée, 1 1écriture. 

En sautant des li­
gnes, je corrige 
au maximum seul,je 
ponctue, je majus­
cule, je vais à la 
ligne ... 

Je m'aide de mon 
répertoire d ' _or­
thographe, du 
"J'écris tout seul" 
édité par la CEL,de 
ma liste de mots in­
variables·, des mots 
affichés dans ma 
classe ... 

· Puis, je· corrige le texte de· l I adoles ..... .. . 
cent, ·avec un · code (fichier· "Colortl'lg,) ;· 1 ; . 

des renvois au "J'écris tout . s~ull' ; · 
au dictionnaire .. ; .... · .. .'·• 

Deuxième corrêcti,on après rec.herches :' ' "' 

.. Dernière mise au point . avec ·moi avant 
la mise . au propre pour le (la) corres- · 
pondant( e ) . · · 
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NOS CLASSES 

l'E.A.P. est une ancienne structure de 
l'Enfance Inadaptée, cela ressemble à 
une SES sans collège, sans profs techni­
ques, sans legislation du travail ; cela 
ressemble à un IME (Institut Médico-Educa­
tif) sans éducateurs, sans rééducateurs, 
sans'médecins ni psychologues ... un ghetto 
quoi ! 
Les enfants y arrivent parce qu'ils sont 
trop ''"abimés" pour aller en SES et pas 
assez pour aller en IME ou · bieh parce 
que les SES sont pleines. 
Mais, il _y a 96 adolescents(tês) de 13 
à 16 ans étiquettés déficients intellec­
tuels. alors qu'ils sont surtout "débiles 
sociaux" ayant été rejeté par l'école 
dès le·cp ou plus tard! 
Ils existent, vivent, il y a de quoi faire 
avec elles et·eux après 8 ou 9 ans d'échec 
scolaire. Ma classe accueille : 
10 filles et 6 garçons né ( e) s en 72 ou 
fin 71 11 arrivent de perf., 5 sont 
issus du primaire banal. 

Voici le profil de ma classe 

Village 

6 

grande ville campagne 
HLM K~îson ind. (ferme) 

5 4 1 

aisé 
1 

modeste 
5 

(chomage ou invalidité 7) 

très modeste 
10 

------------------------------------------
Situation fam. 
stable 12 

Fam. "à problèmes" 
4 

Calme 
7 

Prcb. comportement 
9 

pré­
délinquantO 

Fam. de 1, 
2,3 enfants 10 

Familll.§ 
nombreuse 6 

------------------------------------------
Niveau scolaire très variable allant du 
début CP au CM, 

4 élèves ont de grosses difficultés pour 
lire, écrire et s'exprimer 

·----------------
des problèmes d'enfants: 

Ce sont de grands enfants assez mar­
qués par_ leurs_ problèmes relationnels, 
affectifs et comportementaux. L'angoisse 
monte vite, la stabilité n'est que fragile 
Pas de délinquance, peu d'absentéisme. 

La moitié participe activement à la vie 
coopérative, les autres suivent très pas­
sionnés aussi mais passifs. 
Tous ont très, très peu d'autonomie, cela 
a changé en 4 à 5 mois. 

MA CLASSE 

La 5ème 10 accueille 
- 3 élèves de 6ème SES (12/13 ans) 
- 7 élèves de 3ème SES 
- 2 élèves de 4ème SES maintenus dans ma 

classe faute de place en classe-atelier 
(14 ans). 

Voici différentes rubriques (dans chacune 
le chiffre indique le nombre d' ènfants 
correspondants) es_sayant de brosser le 
pr()_fil de ma classé: 

Village 
···,,. 

6 

ville moyenne 
HLM,vieux quartiers 

5 

campagne 

1 

milieu aisé 
2 

modeste 
6 

très modeste 
4 

(Peu de chômage,mais dans 1~ ~ajorité seul 
le père travaille, mère au foyer) 

Situation fam. 
stable,, 6 

fam, "à problèmes" 
divorcés, séparés 6 

Calme 

4 

Fam. de 2, 

troubles du 
comportement 

5 

3 enfants : 3 

pré­
délinquant 

2 

famille 
nombreuse : 9 

Niveau scolaire général CE/CM en math, 
grammaire, conjugaison, orthographe. 

Une seule élève a de grosse difficultés 
pour lire et s'exprimer. 

Des problèmes d'adolescents : 

Fumer, draguer, faire des "boums" ou 
aller en boîte. Seuls deux garçons sont 
restés "bébés" et échappent à ce portrait 
de l'adolescent de SES. 5 d'entre eux 
sont mêlés fréquemment à des histoires 
de vol ou ont des ennuis avec la police 
(pneus crevés, bagarre ... ). 
Peu d'absentéisme sauf pour une élève, 
Trois leaders : les élèves les plus vieux 
( ceux devant être en 4ème) et Boubaker 
( le "caïd" de la clas_se, renvoyé 3 jours 
pour avoir brûlé un de ses camarades 
avec une bombe lacrymogène de défense). 

Trois élèves très timides, très effacés. 
dans l'ensemble tous participent de façon 
active à la vie coopérative de la classe. 
Seules deux filles se sont coupées au 
fur et à mesure de l'année scolaire, 
de notre groupe. 



29. - 5 -
PREMIERS ECHANGES 

Je présente la correspondance. Ca leur 
plaît plus par la nouveauté (aucun n'a cor­
respondu durant sa scolarité) que par la 
conscience qu'ils ont de la chose. C'est 
beaucoup trop abstrait. 
Et ce sont de vieux enfants à qui on a sup­
primé le désir ! Je reprends ce que j'écri­
vais à cette époque dans le cahier du cir­
cuit "démarrage en SES" : " ... Leurs pudeurs 
leur frime, leurs blocages les empêchent 
de dire leurs désirs.. . il faut jongler 
sur une corde fine qui bouge : provocation/ 
sécurisation; humour/sévérité ! tendresse/ 
rigueur... ils sont petits les 6èmes, le 
cordon de maman n'est pas loin !" 
Donc, je pousse, je tire, je rame pour ar­
river à une carte d'identité ( la leur est 
tellement floue pour eux! ) du type : Nom­
prénom-adresse-code postal-ville-n° de té­
léphone-date de naissance-&ge-école-métiers 
des parents-frères et soeurs-j'aime •... -je 

' . n aime pas ... 
Chacun écrit en plus une petite lettre avec 
laquelle je mets en place les règles, les 
exigences de qualité pour ce qui est pour 
l'ami(e) de Draguignan. 
Un copain vient prendre une photo des ados 
,.:)endant les ateliers. On les enverra avec 
des commentaires. 
Ils construisent une carte d'Indre-et-Loire 
avec des pastilles de couleur pour indiquer 
leur maison. 
Et la première lettre collective ou s' ex­
prime déjà le désir d'aller voir les amis 
Projet que j'essaie d'étouffer avec des 
arguments kilométriques et financiers 

"Chers amis (Le 15/9/84) 
Nous sommes La 6ème de l 'EAPJ J. PREVERT 
à TOURS qui est une grande ville au bord 
de la Loire, au centre-ouest de la France. 
Nous voulons correspondre avec vous et al­
ler vous voir, mais il faut qu'on trouve 
beaucoup d'argent. 
On est 15 élèves : 6 garçons et 9 filles. 
On commence la matin à 8H3O et on finit 
à 16H3O. 
Nous allons à . la piscine le mardi. Jeudi, 
nous avons été au parc faire des jeux. On 
a vu des daims. 

Le premier colis part pour la Provence! 

Michel SCHOTTE 

LES PREMIERS ECHANGES: 

Vif intérêt au départ, c'est une expérien­
ce nouvelle pour la plupart. Chacun amène 
des cartes postales de son quartier, de 
son village. 
La carte d'identité 

je m'appelle ... 
j'habite 

. mon numéro de téléphone 

. mon &ge 
j'aime bien 
j'écoute 
plus tard, j'aimerais êtr~' 
ma famille 
mes copains, mes copines 

Les photos : on se fait beau, on choisi_t 
le lieu où l'on pose, la photo individu­
elle ou avec le ( s) copain Cs) . Il faut sou­
ligner ici l'importance de travailler dans 
un collège neuf ou la SES fonctionne pour 
la première année : on est fier de montrer 
le collège, la classe ..• 

Les "mariages" : faits par notre classe 
puisque nous sommes corres 12 et nos cor­
respondants 16 (4 d'entre noqs auront 2 
corres. Pour ne pas décourager les plus 
paresseux, il est convenu qu'ils pourront 
écrire deux fois la même lettre). 
Grande importance des photos dans le cqoix 
des correspondants. 
Quelques problèmes pour choisir ceux qui ont 
un tête de "mongol". Dans la mesure ou 
un voyage-échange était prévu, nous avons 
préféré envoyer les photos. Laurence 
se dévoue et donne une leçon à toute 
la classe : "Ce n'est pas parce que Pierre 
est laid qu'il ne doit pas avoir de carres 
Moi aussi dans ma famille, j'ai un cousin 
qui n'est pas beau". 
Franck se dévoue il a un carres . qui 
lui plait bien et un carres "mongol" 
qu'il accepte d'aider. 
Ils se sont tous "mariés" 8 jour~ après . ', 

la rentrée. 
Et si vous voulez savoir s'ils ont· eu 
beaucoup d'enfants. . . LISEZ CHANTIERS 
n° 6 ! ... 

Jean-Paul BIZET 

fJ :§!Jjl Il [lj1 tfl gA A A 
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~ 0 5 Janvier 1936 

Un stogg . KIL~ :n1~s1r rus un st•gQ . ~DEN 
OU POUR FAIRE UN $TAGE I.C.E.M. - M.A.F.P.E.N E;N );'RANCHE COMTE 

PREMIER ET SEÇOND DEGRE 

JUIN 1983 : ' Réunion dés· délégués LC.E.M; avec le Chef de Mis'sion de '1a ; ~1J\FPÈN :"Il ' 
e ·st trop• tard ·pour un Stage ICEM pour l'année 1983 - 84. I-1 faut l'envi,.; 
sager pour la rentrée suivante." 
Pourtant d •·autres stages non -. prévus apparaîtront eh cours d' a·nnée ! 

PREMIERS DEBOIRES' :, Un stage Liaison CM 2 - 6 ème · est organisé à Valentigney. Des en­
seignants du Collège nous invitent à 'participer bénévolement pour présenter notre : Mou­
vemenL:: L' IDEN nous en empêche sous· des :prétextes fallacieux ( nous nous faisons 
payerJ :trop .cher ) ·. 

Le 30 NOVEMBRE 1983 Entrevue avec le Chef de 
intervenir tant ; __ qu' ,il n'est 
"favorable". · · '· · 

Mission MAFPEN.L'I.C.E.M. ne peut 
pas reconnu. Mais il nqll~ ; est:, . 

rie 2 JANVJ~R 1984: nouvelle entrevu~ . . ,N,60.s présentons notre .programme .d~ . stag.es: 

")'' _;. " 

- un st~9~ "Initîation a la Pédagogie Freinet par département 
- un stage académique . de p~rfectio_nnement. 
Tous ces stages sont . g\fj:-és par le Mouvement seµl, poi;.:tent 
sur six jours' en inler'nat si possible, . pour des acti.vités 
de soirée. De nombreux animateurs seront invités et il nous 
faut de nombreuses .salles. Accord de principe mais une mise 
en · garde : "Vous aurez du mal à : 'tbuè:her le Premier Degré.'·' • 
le pré - Plan Académique de Formation, aucun I.A. ne le diffuse En MAI 1984 paraît 

dani . les écoles. 
Le '. 21 MAI 1984 Première lettre de l' I .C.E .. M. qUX quatre Inspecteurs d 1.Académ;i.e 

. , ~) . 

\ :,. 

. ': . . ' . . 
pour leur demander de fair:e pasE;er l' info;rmation. Dans le Jura, 
réponse de 1' InsJ?ecteur · d _' ~cadémie promettant la . diffus:i,.?n . de 
l'information en temps voulu. A la rentrée, il a oublié le stage 
de perfectiohneinent'. Je m'en ' é'tonne auprés d' u~ IDEN en octobre. 
L'inormation passe une seconde fols avec report d'inscription, 
mais · pas de•·-.stage de perfectionnement ( 2. 52) . Alors nous demandons, 

:J!)rudènts. à ·, nos "militàntsiJtle :s.·1-inscrire en initiation (2. 51). 
-Dans,·: le : . Doubs; ,:le 16 · juin 1984, réponse de l 'Inspecteur d'Académie 
d ', aller chercher 1 'inforinati•on auprés de son IDEN. Mais cela, 
_il ,· ne le dit pas aux intéressés. · Nous faisons passer l'information 
par un Bulletin Syndical. En Haute Saône, le 14 juin 1984, l' Inspec 
teur d'Académie ·· refuse le stage comme faisant double emploi. 
Cependant, en C.A.P.D. ( source syndicale ) , Inspecteur d'Académie 
et Inspecteur Départemental autorisent . P. Des poulain à participer 
à ce stage comme animateur. Dans le Territoire de Belfo~t, on 
ne _ daigne pas ~éti,biiâre . .. ·,;: 

. , . ··· , . ; ! -··. •· 1• -· 

En juin 1984, inscrits au pré , - PAF, 32 en 2. 51 malgré le$ di-fficultés. En 2. 52, 
28 inscrits mais aucun instituteur n'est retenu. 

Nous maintenons les. stages; 
( _au lieu de quatre ) . , 

mais: ramenons le stage d'initiation à deux lieux 

··,· 
En octobre, âprés l'iriser iption définitive, ON ME PROMET LA LISTE DES INSCRITS . '. 
J'en a;i. , 1;.iesoi~. p,c:i_u:ir, organ:j,qer le . stage et éventuellement contacter les intéressés 
avant. On craint l'intervention de l'ICEM à la base, la liste restera "bloquée". 

-~;; i 1!: :_~~· f•.-_, :_}_ "!I ••~; . i._: , · . 

Le 9 OCTOBRE 1984, réunion . MAF des _Mouvements . Pédagogiques. Certains stages seront'· .. 
remboursés , Le :GFEN n~ l'année même en- Frsanche Comté aura cette chance pour·· deux·": 
stages ( 12 inscrits sur l'un d'eux ) . Nous pas. Aucune réponse claire sur 1ê;; !. 

critères retenus .. . . 
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STAGE 2.51 Initiation 54 inscrits 
STAGE 2.52 Perfectionnement ..... 15 inscrits 

Nous maintenons le.s trois stages comme prévu. D'autres inscriptions doivent venir, 
nous ·ait-on, certaines étant encore retenue dans les Inspections Académiques. 
LA LISTE EST ENCORE PROMISE. 

Le 19 OCTOBRE 1984, coup de tél~phone·. · Un seul stage d'initiation est retenu 
et le stage de, perfectionnement est annulé faute d'inscrits. Depuis nombreux 
sont les enseignants des Premier et Second Degré qui nous disent s'être inscrits. 
Pour · certains, . le .. formulaire. n' éta.it pas "le )Jon". Nous avion.s, il · est vrai envoyé 
photocopie . de ce formuJ.aire à ceux qui ne · pouvaient l'obtenir. Personne ne sait, 
si inscrit, il est retenu. 
Le 22 OCTOaRE 1984:. Lettre ICEM au Chef de Mission MAF. Nous nous étonnons et 

,demandons que soient acceptées de nouvel,les inscriptions. 
L~ .12 NOVEMBRE J,984: Réponse. ou non-réponse aux quest,ions; posées. Et -nous de 

refaire par nos propres moyens un~ ,campagne d'inscriptions. 
Pendant le même moment, un IPR sur papier à en-tête duRectorat 
"pleure parce qu'il n'a pas d'inscrits à son stage ''Professeurs 
principauxll .. 

LA RECHERCHE DE 'NOS ANIMATEURS Il nous fallalt t\·dis OÜ quatre personnes sur 
la semaine entière et des intervenants ponctuels' c:dans les ate~,ie.rs. pra,tiques 
( musique, limographe,correspondance, lecture, journal, imprimerie, illustration ... ) .

1 

La liste en est donnée au Rectorat, ma'.ts' 'je dois contacter chacun pour qu'il 
demande l'autorisation à son Inspecteùr 'Dépè3:rtemerital j pour Des poulains, on me 
demande d'écrire à son Inspecteur d'Académie. . . .. 
Le 11 DECEMBRE 1984 lettre clé l'ICEM à l'In~pecteur d'Académie de Haute Saône. 

Le 18 DECEMBRE 1984, et trouvée dans mon· Collège, le 3 ,JANVIER, une réponse négative 
et ironique de l' Inspecteur- d'Académie ( extraits joints ) . Merci Patron ! 

Le d.iniandie soir,· veille du stage, un' animateur libéré polir . le lundi, ~~. ~l~re. 
ne sera pas remplacé ( remplaçant en stage CEMEA ) , trois autres . n'ont . toujours' 
pas ''â.e r~ponse,. une ne sait rien,. une autre saura mardi soir _ si qu'elle peut 
venir' le . Jéudi. · Une autre, seconé/, degré, n'a toujours pas di q~<1re de mission. 
Moi-même~ . 'je n'ai reçu qu'un papiet' provisoire. Et je ne sais pa:'s malgré la liste 
reçue le 19 'bECEMBRE, quels st:agiairès seront réellement. autorisés à partir. 
(' Dixit la MAFPEN au téléphone ) . . . . ... 

Le 7 JANVIER 1985, ,matin du stage: je propose 1 'annulation;,· du. •·stage. Déception 
générale, cela se comprend. ·Une matinée de rdLscussion et d'auto 
gestion. Les militants du Jura acceptent de' combler les "vides" 
et de retourner chercher chez eux, le -matériel nécessaire. 

. Une délégation est envoyée au RectoràtL Elle ne peut rencontrer 
le Recteur "occupé" et dépose une Llêttre de protestation. 
Elle rencontrera le Chef de Mission MAF. 

CETTE FOIS, ON EST EFFICACE ! ! ! 

Le 8 JANVIER 1985: Une animatrice a une· réponse '·n,égative, trois autres sont libérés 
- coup de téléphone urgent de l' Inspecteur d'Académie. Mieux, 
B. Mulat reçoit .jeudi matin son ordre de mission antidaté 
probablement du 24 novembre. Ah! Ces postiers ! 

Le stage s'est déroulé quand-même. Nous avons du abréger ce qui pourtant' aurait 
dû intéresser le Recteur, à savoir la réflexion sur la Lecture. Tous les ateliers 
n'ont pas eu lieu. mais ce qui a fonctionné de l'avis de tous, a b,ien ,;fonctio_r;mé 1 

:• : ' ' • ••:. • : •• l .• ._ .J. 

Sur les 27 inscrits, 19 présents . ( même des second degré semblènf: av6ri-:t, é'ié· ètnpêéhéà), 

MORALITE : Pour ce stage que de 'frais engagés, que ce 
pour y participer .. Que d'énergie dépènséè,i "de ,t.etnps perd\i1 ! 
En. 1980, dans. le Doubs, c,'était la Droite, c'·était bi~n, 
TOUT STAGE ICEI~· ETA:CT INTERDIT; 

s;it pour t'•·~rga~ise·r ou 
::-:, ~1 f' ( 

on éta:i.t:•:,clâÏr aù mèifrsT 
j j ·: ·•f 
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Depuis, on a un Min{st~e- trés favorable au 
Travail ·,•individual',i.sé1, alor.s ça change tout. ·. ~ · 

Qu'est-ce qu'on était bien quaôd on était clandestin ... 

:Nichel rfüLAT 
,· ., .. 

RAPPORTS ENTRE L_' I.C.E.M? ET LE RECTORAT DE BESANCON ;_"! ' 

33. 

. LETTR.E __ ENVÇ)YEE A tlJR ,LE ~E_ÇT-EUR .A LA SUITE : PE NOTRE STAGE .:[Çfü(I / .l'JAFPEN ( · 7 au 11/01 f 
le 21 janvier 

·:t, 

Monsieur le Recteur, 

· 1 :, · 

· : r 

_r,.- ·.·,· 

Vien de se dérouler 
Second Degré, dans 
au · 11 janvier 1985 ; '' 

notre premier 
les candi tians_ 

stage incluant Premier 
les plus déplorables du 

et 
7 

Nous avions espéré · depuis que le nouveau_. _ 1ouvernement a cru 
bon de prôner la Rénovation de l'Education~ · que l~s Mouvements 
pédJgOgiques les plu~· avanëés dans ce sens ,tl6J.vaierit ' être· reconnus. 
· · · · · · ~ -:- · · - · -- · r - , • · ··. , ~ · .. · ~ ·-1 - • 

Il h'' en ést rien. · Nous ' nous sommes aperç\,ls qû ' il ··y ' Jvait' toujours 

i j ,'' ·:i ;-i• 

le· riiê1né fossé entré ceux, théori:ëiins ·:, ôh ààmihi'fuè:-à.'teurs, qui 
parlent • _'a:i innovâh o:n·~ ... d I expérience!:/ dü:i:- ; la Îèctui-é\ qui parlent 
de ·. joÙrriai sd6ii:iiie , de . méthode ë-::i-ùf t'Ü.rèüe / : a.ê 1 ·•:èor'r~spondance, 
d I évalua.H oh ; oû·U·de ' tra-ii'ail indivi àù\ùisé; ·:i l ~ \::è'u~ '_! q~i depuis 
un demi - siècle pr.-àti'q uent dans leur 1ëi ~sse r a' "i>'~dëlgogie Moderne. 
Voilà deux an~ '' 'qu:è •' .rn'c5i:Ïs ' ay6ns cdfomeriêé_· l,i. · 'prfb~rêr ce stage ( joint 
le tableau aê" nh-i:rê u:dherninerne'nt :,; 

1)< Non · seulement nous n I avons 
eu droit à aucun iernbbursei:nent , . $dus .· préteite probablement que 
le titre de notre stage n'était " pè.~;: â iik'ez: "à la mode", mais 

.-.. :: .. 

' ' ').: . , ;_ ! 

il nous est bien p lus aisé . d I organi'se:l '.i nôs stages pe'i-1.dant les 
vacances plutôt qu ' avec "l'aide" â.ê' vôk serviées "compétents". 
Nous avons même vu un Inspecteur d'Académie oublier de répondre 
à nos lettres' ou un autre •. autoriser . l'un de nos animateurs 
en CAPO et le retenir au dern1.er' .- moinerit" 'devant ses 6 (?) élèves 
à moins - "a-t-il précisé _aveq l'apl~mb: youl~ - q ue nous ne trouvions 
un bénévole pour le remplacer ( Cf lettre du - 18/12/84 de Mr 
l'I.A de Haute Saône). 
S ' il s'agit d' une volonté délibé rée de votre part d'écarter 
l'ICEM de toute information malgr~ . . +'Dabilitation . du CNAFCEN, 
nous -~i~erions en connaître clairement les raisons. En effet, 
en ----ma rs _d_q t yent avoir. lieu les Assises Régionales de l' Innovation, 
et no.us-. aimerions pouvoir nous situer . 
Nous . :_ s6~mes prêts ,, à vohs rencontrer dans la mesure où vous le 
jù\Jériez utile et dans •\ la mesure de nos disponibilités , car 
vous ne l ' ignore_z pa s ·, : nous·. ne disposons d ' aucune décharge dans 
votre Académie . 

Veuillez agré er • . ; ... 

EXTRAITS DE LA ' l;.,ETTRE DU 18' DECEMBRE l 98~ SIGNEE DE L'I. A. DE HAU'.I'E ·sAONE . 

- I - - ~ 
J'ai l'honneur de vous f ai :i;--·e savoi!r qu ' aprè s E\Xamén de là situation, tant au 

,. .... -· 

niveau de la bri~à,de d é partem,éntale qu ' ... , les diff.,icult_és de r émplacement excluent 
toute possibili:té1f p.e libéf ér , .\1J . . .De spoulain - du t \ .. . 9 ~ _ \1..1 janvier . ( -Je souligne 
qu ' en CAPO, IDEN,1 h IA ;ê.vâ'fent selon ie délégué SN~ , donné l'autorisation ) . 
Toutefois , à t ;i tjre i_ tout i à fa,i t e xceptionnel, je su_is d i s posé à autoriser Mr 
Despo~lain à ap-i. i }ne zj ce ptage, si le service scolair1.! de 1 ' intéressé peut être 
assure par un / qol ] aborat eur Ue l 'ICEM qui serait Di SPONIBLE ET L'ACCEPTERAI T 
BENEVOLEMENT . (/ .1~\ s ~ulign~ moi-/nême la perle ) . · .. _.. . 

i , , i i .. ·. 

A SIGNALER : P.: o tk°s pôulain\ est no:tre ... Délégué Régi9nal , et 
pu obtenir la ;mo.i ;nd~e dé6harge . . -D' àut r e part , · a û:i nortl d.e 
demandé une dé chatgJ~ au f.ecteur qui bien sûr . me 1 'avait 

! 
i 

. :i t. 

qu 'à ce 
l 'ICEM , 
re f usée 

titre il n'avait 
j ' a vais moi - même 
cet été . . Quand 



· ·: :"": 

34. - 4 -

Quand donc embauchera~t-on des bénévoles à l'ICEM, pour venir prendre encharge nos 
classes pendant les stages??? 

L' ICEM garde toujours de bons rapports avec les IDEN, et pourtant il apparaît 
de plus en plus qu ' ils ne · nous -~aiment pas. •. Que faire. -? • Nous leur -avons qemandé 
de faire un peu de pub pour 'ies stag~s q~e nous organisons en Franche Comté ... 
Pas - • le1 moindre petit bout · dé 'place dans leur Bulletin. Il est vrai que notre 
domaine serait plutôt pédag gique. L ' un d ' eux nous répond: 

Monsieur et cher collègue, 

Votre lettre en date 
je de . me réfugier 
de mes réflex ions. 

du ... a retenu toute mon attention. Aussi me permettrai­
derrière mon expérience, pour suggérer quelques unes 

Les instituteurs de ma circo9~cription sont de grands enfants. A peine 
certaii:i_s sont- ils sevrés. La ... nourriture propos é e par la - MAFPEN est bien 
trop variée , et bien trop riche ' . . Ils risqueraient une occlusion intestinale . 
Par ailleurs, livrés trop vite à eux- mêmes, au milie~ de plus grands qu'eux, 
ils seraient capables d ' errements préjudiciables à l'harmonie de leur 
dévèlqppement à laquelle je veille avec tant d ' amour. 
Le plus souvent, outre le lait mçtternel · ( si _j •o~e la métaphore ) , je 
leur choisis moi-même une alimentation · natu.relle. Ce n'est que contraint 

. . , · • '·· i · ' · 

et à regrêt qu'il m'arrive de leur proposer . de.s petits pots; mais dans 
les cas !;:?Xtrê~nes, je les choisis dans un~ b~~{:{qµe ,spécialisée, et les 
enrichis avec des ingrédients dont je suis seul à détenir le secrêt . 
Vous comprendrez de ce fait, bien que j'aie t;ujours fait preuve d'une 
extrême sympathie pour votre mouvement - qu'en . d'autres temps j'ai fréquenté 
assidûment, comme la plupart de mes confrères . IDEN - que je ne puisse 
donner suite à votre demande d ' information auprés des Instituteurs, concernant 
les stages que vous proposez par l'intermédiaire de la I'1AFPEN. 

Soyez assuré, Monsieur lè Délégué .... , que je reste malgré tout frénétique -
ment vôtre. 

M ••••••••• • • •• •••• • •• • 

.. 

-~/J 

· ~ 

',-!:. ( ·,· 

IDEN Délégué .. . ..... . - , 
MlVliYl 

.; · 

:-~~-Y -

· ,:_:i :u_. 



• Vie de la commission E.S. 

• 1 nformations 

• Entraide pédagogique 
et documentation 

• Fiches entraide pratique 

_ A qui adresser votre courrier 7 -

VIE COMMISSION E.S. INFOS 
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J. et M. MÉRIC 
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ABONNEZ-VOUS-RÉABONNEZ-VOUS 
FAITES DES ABONNÉS 

Tarif 
85/86 

aux PUBLICATIONS de l'ECOLE MODERNE - PÉDAGOGIE FREINET et nouveautés 85 

131'11 

bf/Jlio!hètpte 
de travail 

J magazine (pour les 5-8 ans) 
Pour les enfants qui commencent à lire : 
lire pour le plaisir, lire pour s'amuser, lire 
pour savoir, lire pour faire (fabriquer, cons­
truire, cuisiner, jouer ... ). 
32 pages sous couverture cartonnée, toutes 
en couleur. 

10 numéros par an 1 

(32 pages) 

BT (C.M. et 1er cycle) 

France: 98 F 
Étranger : 123 FF 

Une documentation directement compréhen­
sible par les jeunes lecteurs du fait de sa pré­
paration et de sa mise au point. 

ATTENTION ! nouvelle formule, 
nouveau format 

_ France: 175 FI Toutenquadrichromie,48pages. 
Etranger: 213 FF 10 numéros par an 

Supplément 

SBT 
(même niveau) 

DCIJ 

C r'Q 

oro1ona 0 

De -

Livré en supplément facultatif à B.T., il ap­
porte des documents divers, des thèmes 
d'étude pour les disciplines d'éveil. 

10 numéros par an I France : 254 E 
SBT (24 pages) + BT Étranger : 317 FF 

IMMMIMMI 

--
1Mf1•1'f-1• ;u .::: 

iU; :· 1• 1· 1· -
----•--

~•• t : •-!il' (pour tous: enseignants, adolescents, 
'' adultes.:.) 

Une revue ouverte à toutes les formes d'ex­
pression. 

6 numéros par an 1· France: 131 F 
_ _ _ _ (32 pages) Étranger : 152 FF ~ 

Supplément facultatif en souscription• 
L'ÉDUCATEUR 
(pour les enseignants 1Jeore1 
L,a revue pédagogique de l'I.C.E.M. se veut 
être un outil d'entraide pour l'évolution des 
pratiques pédagogiques, dans une perspec­
tive ouverte par C. Freinet. 

15 parutions par an 1 France : 159 F 
Étranger: 215 FF 

~-= "1 
'IEOlf Df NDS GRANDS·PAll!Hli 

BT J · (pour les 8-12 ans) 

Une documentation qui · répond aux 'intérêts 
des enfants de cet âge, sur les sujets qui Jes 
préoccupent ; des textes bien à leur portée 
et · abondamment illustrés en couleur et en 
noir. Et une partie magazine encore améliorée 
pour stimuler l'expression et la curiosité. 

15 numéros par an 

(32 pages) 1 

France : 146 F 
Étrange!': 183 FF 

BT2 (pour tous, étudiants, adultes ... ) 
Une documentation qui fait le point sur les 
questions et les problèmes de notre temps. 

10 numéros par an I France : 128 F 
(48 pages) . Étranger: 159 FF 

ATTENTION ! B. T.2 aura 8 pages en quadri . . 

~llll'I1I 

BT Son (audiovisuel . pour tous) 
Chaque numéro comporte 12 diapos, 1 livret 
de travail et 1 cassette avec tops de syn­
chronisation-vues et un coffret. 

rn 
0 
C rn 
0 
::D 
'v 
-1 
ë5 
z 

-
. 

1 

France : 280 F 
4 numéros par an _ 227 FF 

Etranger : 

1 IJ 1111111111 HISTOIRE Of 
L L• ... 

EPERES 

[JalJ [) • IJ 

Des albums ·qui valorisent l'expression popu­
laire par l'édition ·de productions spontanées 
ou élaborées témoignant aussi bien de la 
tradition orale que de !'_actualité vécue. · 

6 titres par an France : 68 F 
(24 pages) Étranger : 62 FF 

Créations sonores 1 cassette 

POURQUOI-COMMENT 

France: 42 F 
Étranger : 32 FF 

ATTENTION! 
Pas de nouvelle souscription aux POURQUOI-COMMENT? . 

. çfe l'Ecole Moderne - Pédagogie Freinet en 85-86. 
Dans le souci de garantir la qualité des ouvrages destinés à. nos 
souscripteurs et compte tenu des délais nécessaires à leur é_la­
boration par des enseignants du Mouvement Freinet, les P. E. M.F. · 
se voient dans l'obligation de servir, en ·85-86, les titres de l'a: 
collection « Pourquoi-Comment la Pédagogie Freinet >> prévus. 
dans la souscription 1984-85. · · 

Adressez vos abonnements à : 
P.E.M.F. - B.P. 109 - 06322 CANNES LA BOCCA CEDEX - C.C.P. Marseille 1145-30 D - Tél. : (93) 47.96.11 

Pour de plus amples informations sur nos revues, demandez les tracts correspondants. 
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! ART ENFANTIN ~ 1 .500 i 
/0000000000000000~ ~ ·- ..... ·-· ·•· 

; 

L E S R E S S OR T S P O U R F A I R E D E L A MU s· 1 Q U E 

/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/%/ 

1 ) Roui eau de fil de fer 2) Détordre les 4 extrémités. 

n °8 dons sa carcasse. 
INSTALLATION 

INDIVIDUELLE 

1'f-¾~ · ·'~~~\ 
J \ '., 
·.\. , ~· /,l' L - . , 

~,:;.f;~ -

3) libérer le fil sons 

qu 1 il se déroule. 

4) Dérouler prudemment le 

ressort en partant du brin 

j..___ fil de nylon 

-----------· --,---· .. ·------- ·"··- ------···· .. ·· .... ··--·-·---·····--······----· ... -·-·•···-·······-·. --------········-·-· ...... . ·-•---·-··--··· ·--· -•--..---- .. ·-•---•········-· .... -,_--·------··•·· -- .. 

Fiches ENTRAIDE PRATIQUE à découper et à classer 

1 ·-·-•-·· 

j ART ENFANTIN 
1 

0 
0 
0 
0 
0 INSTRUMENTS A VENT :LA FLUTE DE PAN 

/%/%/%/%/%/%/%/%/%//fo/%/%/%/%/%/ 

! . 1.502 1 
! 

i·--- .. ········-·-• - ·-~ 
00000000000000000 

I 
'., -~1·· '•· 

i;\l 

i/i 

. . 

On toil le les bambous ou les roseaux de 1/2 cm en 1/2 cm à la scie à métaux. 

On assemble par des ficelles, du ruban adhésif, d1autres bambous refendus .•• 

On peut régler le son de chaque tube en faisant couler de la porafine ou fori d • 

Solange MANSILLON (0~ 
.__·-----··-·---~---·"-- ~ ........ ~·-••·· 

.,...* '2fLVl.ILi..de. ptW,ti,que **~* ~ f)IULli..qtœ. " ~ •-it " " ~ ptzati qwc ,..... 

; 

1 
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1 .501 j 1 ART ENFANTIN i 
, 0000000000000000000 

1 
INSTRUMENTS A VENT : LE SIFFLET 

... ······--.. ,. ··-· 1 

1 tEtftfff~Eif.ZtzfEftttEEtîtztEEEEE 

MATERIEL: Du tube sanitaire en PVC, du roseau, du bambou ( 2à4 cm) . 

Le roseau se scie avec une scie à mlfaux (et non à bois) : 

-.:-::::::::::m ~ 
On ferme par un bouchon de liège taillé en oblique et apploti_..-t'extrémité du 

bouchon doit être à l'aplomb du trait d-e scie verHcol. 

«;:) 
Lo taille du sifflet (longueur et diamètre) change le son, 

Solange MANSILLON (06) 
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Fiches ENTRAIDE PRATIQUE à découper et à classer 

k~~.~~:.:~.:,~J INSTRUMENTSAVENT , LE QUAZ ou---··--------------l~.:.?~--1 
1 
1 
1 
1 

EEEEEEf:f: ffîfff.Zfftff:ff:E Ef:E f:EfJ:.EH~E 

· MATERIEL: .- rouleau de carton (Sopalin • • • ) 

- 2 pots de ycourt 

- papier à cigarette (ou papier hygiénique) 

Coller du papier à é igarette5 sui la fenta.Souffler •• , 

Solange MANS ILLON (06) 
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i CUISINE 0 

0 ; 4.312 
. 0 

10000000000 0 0 ·-·--·---·•··· ••··· · 

1 

1 

LA PIECE MONTEE 

-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-

1 ) Préparer 2 ou 3 gâteaux de Savoie (voir recette 4.308) de dimensic,ns 
. -

différentes. 

2) Couper chaque gâteau en deux selon l'épaisseur, fourrer avec de la confi ·ure 

et reformer le . gâteau. 

3) Installer les deux ou trois gâteaux les uns sur les outres avec une couche cle 

confiture entre chaque. 

4) Etendre sur le gâteau froid la glaçure blanche (voir recette 4.101) 

5) Faire durcir la gla .çu-e ou réfrigérateur ou dehors s1 il fait froid. 

Marie-Rose MICHAUX (93) 
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CUISINE 
0 
0 
0 
0 l o 0000000000 

1 Il fout : 

Fiches ENTRAIDE PRATIQUE à découper et à classer 

·-·--·----·--.. --·-····· .. ----··---•-.. ·---·-··- ·-- .. --... --·-·-·---·-··-· --·-··- -----~--··r 
- 4.314J 

LA GALETTE AUX AMANDES 
$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$-$ 

- 500 g de pâte feuilletée surgelée - de la vanille 

- 200 g d'amandes en poudre - une fève 

- 100 g de sucre en poudre - un moule et un rouleau 

- 75 g de beurre - 3 oeufs 

1) Faire décongeler la pâte. 

2) Avec un rouleau, étaler lo pâte sur 5 mm d'épaisseur environ. 

3) Découper deux ronds de même dimension en utilisant le moule. 

---.. ~· -- : 

. 
i ' 

4) Préparer I a crème : 

ramolli. 

- Mélanger la poudre d'amandes, le sucre et le beu1 re. 

- Ajouter 2 oeufs entiers un à un, puis la vanille e· 

mélanger le tout. 

5) Déposer un fond rond de pâte dons le moule beurré . 

(suite f . 4 .315) 
._----------.. •--· ·--·-.. --.......... -·-·-·-··----------......... -._·,.•-.. ----··-·-"·•·· .. ·--·--···· --·-•-"-""" ----------------' 
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1 0 

! CUISINE ~ 
0 

: 4.313 _ 
00000000000 LA BUCHE DE NOEL 

. ·•- ..... __ __ __ ..... 1 

1 
1 
1 
i 
1 

-$-$- $-$-$-$-$-$-$-$-

1) Préparer la pâte du biscuit de sovoie (recette n ° 4. 309) 

· '· 2) Verser cette pâte dans un moule à coke. Foire cuire à four doux pendant 45 mn 

environ. 

3) Préparer une crème ou chocolat (recette 4. 100) 

4)Quond le biscuit est cuit, le démouler et le couper en a' iranches dons le sens de 

la longueur. 

5) Déposer de la crème entre les tranches et reformer le gâeou; 

6) Verset le reste de crème · ou chocolat sur le gareau. Avec ,·une fourchette, 

dessiner des stries pour donner l 'ospect de 'bois. 

7) Décorer avec des champignons, des objets de Noël,du chocolat rapé ••• _ 

Marie- Rose MICHAUX (93) 
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i 
1 ·" 0 

; CUISINE : 

!0000000000° 

Fiches ENTRAIDE PRATlôUE à déco~per et à classer 

LA GALETTE AUX AMANDES · 

- $-$-$- $-$- $-$-$-$- $-$--$w$•$~ . 

6) Verser de la crème dessus e t ou milieu. 

i . i 
l 4.315 1 
}- -·····-----• 

i 
i 

1 
i 
l 

7) Sêporér un jaune d'un blanc. A l' a ide d'u~ pinceau de c~isine, badigeonner 

du blanc sur le bord de la pâ te. et appuye r bien tout autour. 

1 

8) GI isser la fève dans la crème. 

9) Recouvrir du deuxième rond de pâte è t: appuyer bien • tout autour. 

1 O) Avec la roulette; foire des dessins sur la pâte ·. 

1-1) Dorer la -galette ou jaune d 1oeuf avec un pinceau. 

12) Foire cuire 40. mn environ à four choud. 

Marie-Rose Michaud {93) 
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_ ••• AIS ? TERMINAIS0N _DE L' IMPARF~IT ? . 

La question est toujours d'actualité 
L'AIS est-elle encore la voie de garage 
vers laquelle sont aiguillés les ,enfants 
et adolescents qu'un système scolaire 
bien imparfait n'arrive pas à prendre e n 
charge?? 

On pourrait croire que non au vu de 
certains chiffres c ommuniqués par l e •Mi­
nistère de l'_Education Nationaie '• ~t 
concernant le primaire en 84/8'5' 't' 
5615 élèves de moins en Perfectionnement 
et 333 fermetures de ces classes, 
le nombre moyen - .d'élèves par classe de 
l'E.S. est passé de 11,4 à 11,2, 
993 élèves de moins , en classe d 'adapta­
tion et 36 fermetures de ces classes ... 
Ces données laissent à penser, soit que 
l'échec scolaire est en , voie de diminu­
tion (mais, aucun renseignements exacts 
et rigoureux ne sont fournis de ce côté­
ci), soit que les enfants en difficulté 
sont davantage pris en . compte et inté­
grés dans _ les ~t1;1sse? "normalestt (.mais 

r r ,, , • : · 1 ' • . ·~ ' . . ,, • • · 

le · recent dossier "Integration" de la 
Commission E.S. met · les "pendules ;,• à 
l'heure de ce côté-là). 

-Mais que dire au sujit _dss 6874 clas­
se~ . de ).!E.S. qutaccueillent . 77202 en­

_fants,, e:t; . d,es . :1354 cli;1:3ses d'adaptation 
qui ac~~eillent 14040 enfan~s? 

. •, .... · . . 

Qüelleiiest la réalité d e 1 i AIS en ce 
début • d'annéè 86? Les données du Minis-

f tère d~ l ~E~N~ sont réelles, màis quelle 
réalité reflètent~e lles ? Celle d'un 
systèm\:! , scolait:'e_ bien pensé ou celle du 
terrain? 

Nous aurions tendance à croire que 
l'échec -du ' système · scolaire èst·,. lui, 
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E Comm ion .S. 

encore trop réel, et que le nombre d'~n­
fants en diffiçulté., n'a, hélas, pas rli­
minué. Quels changements magiques, voire 
miraculeux, dans les pratiquis ~édagogi­
ques entre 83/84 et 84/85 auraient . en­
traînés ces di111inutions d' t?ffecti fs 
fournies par le Ministère ? ? Quelle 
( trans) formation (super) accélérée au­
raient reçu les e ns eignants en un an 
pour ar:-_rive_~ --~ ces résultats ? ? ' 

Au fait, le nombre des SES est, lui, 
.en. augmentation 102 -SES · de plus en 
3 ans · ! d'où viennent alors leurs élè­
ves? 

Quel , est l' ave~ir · de i' AIS, ou plutôt: 
pour ce qui rious _ préoccupe, q'ue1 est 
i 'avenir des enfants en difficulté ? · A 
quelle sauce vont-ils être condamnés ?" 
Vorit-ils être intégrés près d :es radia­
teurs {faute de poêles à charbon).,w ?· 

Et oui, la question des _ enfants en 
difficulté demeure avec toui son poids. 
Nous invitons les ' ü :cteurs ; de CHANTIERS 
à contribuer par leurs témoignages et 
leurs interrogations à cette réflexfon 
qui sera certaineme~t l'u~ des thèmes du 
sta.ge qu'organisera · la Commission ES .à 
la; fin du mois d'aoOt. 

En attendant' c ·e stage ouvert et basé 
sur le vécu quotidien dans les classes 
et les étab lissements ·- ( les apprentissa­
ges, l'organisation de la c;t.asse, les 
techniques de l'école moderne, des dé-· 
marches intég.ratives, le matériel péda­
gog-ique, etc .. .'), la réflexion ·, . le tra­
vail, l es . échanges, . l .' en.traioe entre 
praticiens ~e ~oursuive~t inte~;é~ent au 
sein de l a Commission E.S. Les nombre.ux 

. . . . • . . '. ~ ,; : ~·f. .. . 
circuits mis en place fonctionnent main-
tenant de façon autono~e :entre ' lecteurs 
de CHANTIERS ; certain·s·circÙÙs· on"t: -mê-~ 
me prévu de brèves ~Srioontre~ de travail 
pour intensifier les avancées. Plus nom­
breux aussi sont ceux qui· écrivent pour 
demander · des rens"t:ignements, de l'aide 
ou · pour proposer rles témoignages, . four­
nir des info'rmations et même apporter 
l e ur appui à l'équipe de bénévoles qui 
fait "tourner" la Commission et sa rev1;1e 
CHANTIERS. 

Les portes de la Commission et les 
pages de la revue sorit ouvertes à · tous. 
A chacun, s'il· pens.e que le "jeu en vaut 
la chandelle, de. do·nner son coup de main 

ou de pouce, d'apporter sa pierre .•• 
ou sbn cài"llou. La '' PÈDAG_OGIE '. n•'·évolue 
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pas uniquement par décrets, notes 
de services et circulaires ..• Elle appar­
tient aussi à ceux qui la vivent au quo­
tidien ! . , 

D'_ac.cord. 
à vous lire. 

[> 

? Pas d'accord ? ...... ·--·~-·--.......... -·-•·-. --·--·••·· .. 

Patrick ROBO 
24 rUe Voltaire 

34500 BEZIERS 

Peut-être 

APPEL SUR LE C.A.F.I.M.F. 

Depuis l'instauration du C.A.F.I.M.F. 
( Certificat d 'Aptitude aux Fonctions 
d'Instituteur Maître Formateur), les col­
lègues de l'Enseignement Spécialisé et 
de l'I.C.E.M. ont pu rencontrer des dif­
ficultés d'ordre administratif et même 
pédagogique. 

Ainsi par exemple le reproche d'un 
manqu\3. de rigeur des techniques Freinet. 
Ou encore le refus de passer l'épreuve 
pratfque dans leur classe de Perfection­
nement soit disant parce que · ces classes 
ne sont pas classes de 1'6cole élémentai­
re. 

Afin de savoir·s'il s'agit de cas iso­
lés ou de pratiques courantes, nous avons 
besoin de connaître. le plus grand nombre 
de cas de passages du C.A.F.I.M.F. 

Si vous cl.Vez été ou êtes candidat{ e) 
à ce certificat, faites nous savoir en 
peu de lignes si vous avez .(eu) des çlif-
ficul tés ou non. ·•. /,:--··"-

Adresser votre courrier à : r: ROBO) ·-··· .. ---........... ; ...... - / 
·'-._,._,✓-·· 

*******************~***********· 

Suite de la page 10.C 

Lu dans l'Enfant d'abord - octobre 85. 

Georges FRIEDENKRAFT est chercheur au 
CNRS. Il e$t 1' auteur de contes et de 
nouvelles, ainsi que de nombreux ouvrages 
de poésie in.spirés par son amour de la 
nature. Un souffle oriental apporté par 
son mariage avec une artiste chinoise 
parcourt ses oeuvres les plus récentes, 
comme celle-ci 

METISSAGE 

Pour Catherine Mei Ming,Amandine Mei Ling 
et Henri Tchong Tchin, Emeline. Michè~ 
le Mei Ping, mes enfants. 

Ils m'ont dit que tes mains seraient 
moitié sapin moitié rizière 
aussi pâles que les bouleaux 
aussi dorées que les volcans. 

Ils m'ont dit que tes dents seraient 
moitié tigre moitié panthère 
blanches et serrées comme un roc 
dures et bleues comme un couteau 

Ils m'ont dit que tes yeux seraient 
moitié iris moitié jachère 
les bourgeons d'un saule amoureux 
la ride fleurie d'un ruisseau 

Ils m'ont dit tout cela ma douce 
moitié plaisants moitié sévères 
ceux qui voulaient figer de mots 
le capriC(3 a_Hé de. tes. jeul< . 

Mais n'en déplaise aux médecins · 
aux savants et aux infirmièrè~ · 
bébé tu es tout à li fois 
tigre et mouton, iris' et chêne 

Un petit peu de riz d'orient 
mais aussi le blé millénaire 
un petit pe~ de sapin blond 
mais aus~i le bois noir des Îles 

Il n'est rien de plus chatoyant 
et je le sais comme ta mère 
que deux.races deux horizons 
deux peaux deux sangs qui se mélangent 

Enfant tu ès tout à la fois 
Ce q~'il~ ont dit et le contraire 

Georg_~_s_ Friedènkraft 
. ------ . -··~ .. ·~------~. 

METISSAGES:.'. communiqué par Adrien 
Pittion.:..Ross'illon. 

CHANTIERS.? un ou,t.U, pédagogique. 
ou1 ! mw euu,1.>i une. .6onime., une. 
tLêtùuon. c.onviviaifie. e;t c.oopê,!l,èltive. 
de. témoignage.1.>, de. que.1.>:tion1.>, de. 
CJ1.,{_}., du c.oeuJL, une. c.ommunic.a.:tion 
de. doMe/2 e;t 9tLa.üfiic.a.:tion1.> ••• 
CHANTIERS e.1.>t e.:t 1.>e.tLa. c.e. que. noM 
ç_n 6 vw ni.> toM ! 
AtoM ... à VOM ÜJLe., VOM tLe.c.e.­
voJ.JL, voM tLe.nc.on:t:Jte.tL .•• 

VM e.nvoi-6 à CHANTI_~_R:?_ da.ni.>. l",~~ poWL .ta. 1_è_!1:<2:_p~e. à M{C:~e{ io,le.ho;!: 
e;t à MiC!..Ji'?J:_f_èvtLe. poutL la t~!!l.?..J:J~e. • 
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··: J 'A;1T LU :· ..• . • : . * 
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Le soutien en lecture ou la lecture 
s6ü'feï1ùë.T G:-·ca.Tmy~-- ~:~!han·· 1·gs2 

Dans le 1er chapitre, cette·· ancienne 
institutrice, inspectrice matèrnelle 
(dont 6 ans.en pays créolophone), psycho 
logue ·clinicienne, se situe par rapport 
à la lecture, : "la démarche de. lecture 
est, désormais dans notfe société, 
"culturellement naturelle", elle .ne don­
ne aucun appareillge scolaire (manuels, 
méthodes) et s'inscrit en dehors de tou-

. te progression formelle, la matière du 
"lire'! étant fournie : 
par 11 environnement signifiant de l'en­
fant, et sa motivation, par le beso•in 

-de communication .d,e,:·,l'enfant." (p.8) 
Après avoir rappèlé; (chapitre 2), les 
composantes psychü'logiques entrant dans 
l'acte .de lectur:-e· 
..,. la quête ;de la signification ( recher­

che tâtonnar:ite, sélection du sens le 
plus probàble à partir d'un répertoire 
d'hypothèses, anticipation des mots 
ou des structures syntaxiques) 

- la "forme" ( les structures, les agen-
cements,· les constructions) 

- la fonction symbolique 
- ~a mémbire ±mmédiate 
- la vitesse 
Gisè,le Càlrriy va. définir une théorie de 
la pratiqu~ (chapitre 3). 
Il est nécessaire : 
- de donner uri "style" à l'école (écrit-
.. /oi) .. 
~ J~·~ijttre en piace à la maternelle les 

concepts de base (espace, temps, ma,.th) 
- d'ex~mptè~ l'enfant de l'intermé~iiire 

phonétique entre écrit perç·u · et' la 
constructibn du sens .( 2% seulement des 
mots français s 'écrive nt comme ils se 
prononce~t) · · 
d'éduquer à la perception et à la mé­
morisatio~ -visuelle 

- de faire saisir le fonctionnement des 
signes f'Crits. 

p49 : nLa :capacité (iUusoire)· â 'un ap­
pr>enti lecteur> ne se juge pas au 
nombre de "sons" qu 'i-l connatt. 
Elle se juqe (valablèrnent) à son 
aisance à chercher et à trouver 
un sens au texte qù 'il a sous les 
yeux, 
Les enfants des classes ''s-pécia­
lesn se recr>utent par>mi ceux qu'on 
a confronté à la chose écrite sans 
savoir> s 'ils pou-paient -avec les 
techniques pi>oposéës- s 1app1°oprier> 
des formes écr>ites et sans même 

savoir s'ils savaient percevoir 
la chose écr>ite. Il a été, pour 
ceux-là, abusivement entendu qu'ils 
"voyaient" ce qu'on ,"leur mettait 
sous les yeux _ d'une pant, · et · que 
toute phrase déchiffrée renvoyait 
à une signification d'autre part. 
Ces enfants-là ont été mis en état 
d'être des "étranqer>s 11 -comme · le 
sont des enfants de migrants- parmi 
leurs condicip les.· 11 

Elle propose ensuite (c.h.4) une partie 
pédagogique : la "lecture soutenue" indi 
viduêlisé_e. (C'es,t à des êtres que ~ 
.devons ouvrir les portes de l'écrit, non 
à.des classes.· 11 

( ••• ·) 
110n a trop Pendu 

l 'institu_teu'l' responsable de '1sa" classe 
et pas assez de chaque élève. En consé­
quence, on a inventé "le soutien 11 ! 
consécutif aux Y'atages 5 aloY's qu'il fal­
lait commencer' pa~ là.) 
L'enfant qui lit, comme celui qui marche 
apprend seul au mom~nt o~ .sès. moyeri~ le 
lui permettent, Mais, cqmme ~ans son ef­
fort pour parler, il a besoin du soutien 
moral individualisé de l'adulte "ou de ~ 
l'ainé. · 
La "lecture soutenue" s'appuie sur la 
compétente orale personnelle de chaque 
enfant, elle est d'abord totalement in­
dividualisée ( pour progressiVemènt être 
menée par petits groupes de niij~aux dont 
le nombre diminue de semaine e~ semaine. 
procédure inverse de la procédure habi­
tuelle ! ! ) , elle impose À. l' _enseignant 
de se comporter _en exploiteqr o.u en cré­
ateur de situations et en "machine à é­
crire calligraphique". Elle familiarise 
d'emblée l'enfant avec, tou.s, , ies., signes, 
s'appuie en .ses débuts .,sur, la ,.mise ,en 
mémoire immédia,te par l' écritµre :de, tout 
mot utilisé, a,\nsi que sun ,des, exercices 
jeux de vision rapide. El_l;.=; co!l)porte 
d'emblée un double mouvement. :. 
- décodage de mesqages is~us ,d'autrui 
- encodage de messages destinés i autrui 
A propos de ce dernier )point, G. Calmy 
souligne l'importance de-· la correspon­
dance interclasses, mais INDIVIDUALISEE 
uniquement. Elle demande notamment 
combien de fois dans la vie un groupe 
d'adultes écrit à un autre groupe d'a­
dultes ? ·( à vos stylos pour lui répon­
dre ! ! ! ). · 
Elle dresse l'inventaire d'outils 
cahiers ma.ître(élève, dicti0

0
nnaire ind-i­

viduel, dictionnaire de rirrre~s· visuelles, 
grammairê individuelle, exercîces · semi­
corrigés de Te·cture-,'· 
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. Les Editions Matrice vous proposent 
pour 85-86: 
TRACES DE FAIRES revue de Pratique 
de l'Institutionnel. Collectifs 
Théoriser les pratiques de l' insti tu­
t ion ? 
- Le n°1 (juin 85) retrace des expérien­

ces de pédagogie institutionnelle 
dans l'école, le travail social, la 

formation. Interviews Jean Oury, 
'F. Tosquelles. 
Le n°2 (novembre 85) aura pour thème 
"Méthodes actives et pédagogie __ .. iristi­
tutionnelle, des réponses qui durent" • 

- Le n°3 (mai 86) sera consacré à "L'in­
tervention institutionnelle".·. 

- Le n°4 (novembre 86) viserait "LI.ana-
lyse systématique". 

Environ 100 pages, 60 F. 

EDUCATION ET PSYCHOTHERÀPIE INSTITUUON------------------- .... --~-------- -- .. -
~~!::!::~ de F, Tosquellés (paru en juin 84) 

Ce livre de l'un des plus éminents pra­
tièiens des courants institutionnalistes 
jamais réedité ( depuis 67), intè,gre pé­
dagogie, psychiatrie, éducation, à une 
réflexion politique progressiste, autour 
d'une expérience de rééducation de débi­
les profonds, 

200 pages, 83 F, 

PRATIQUE DE L'INSTITUTIONNEL ET POLITI-------
QUE de J. Oury, F. Tosquelles, F. Guat-

tari, (paru en ju~n 85) 

Ces entrétiens ~ctuels ét in~dits, puis­
que réalisés en 85, tentent de cerner 
l "E!ffét poli tique toujours déterminant 
dej l~ méthodologie institutionnaliste 
iGjri~rd'hul; à une ép6que oa les grandes 
références freudienhes ét ~arxistes sem­
bleraiént · effacées par la culture de 
l' indiv iduaii té. 

Adre.sse 

170 pages, 70 F. 

-Ed~tions.Matrice 
71 rue J~ê Camélia~ 
91270 Vigne~x 

Communiqué par. Armard: SCHNEIDE.R 

****************************** 

L'ENFANT D'ABORD n°100 octb.bre 85 -------~-. --------
extrait de l'éditorial.de N• Monteggia 
( ••• ) Le discours q~i s'autorise aujour-

d' hui de la · connaissanèe 'prcimët · l' épa­
nouissement de l'enfant. A · qûoi repère­
t~on l'enfant épanoui? 

, A son adaptabilité, familiale .. et sociale 
·H ne pleure pas à la crèche, il ne s' op 

•• pose pas à ses parents ·plus · de temps 
qu'il ne faut, il travaille bien·, à , l' é­
cole .•• En décalage avec cce·s 'normes du 
bien-être, la réalité : la• courbe crois­
sante des inadaptations ou de ce qui est 
jugé tel, la multiplication des techni­
ques et des lieux de réadaptation. 
Le· retraitement de l'humain est une in­
dustrie prospère. Elle opère dans le but 
avoué, quoique rarement atteint, de re-

. cycler les individus dans la: positivité 
sociale dont les termes dominants sont 
la production et la consommation. 
La normalisation des individus obsède 
toute la littérature pédagogique depuis 
des siètles~ A lire ces écrits-dans leur 
co,ntexte historique, on retient ·l'idée 
que c'est grâce à l'échec partiel des 
eonseils des spécialistes et à la résis­
tance des adultes et des enfants à deve­
nir ceux que l'on attendait, que l'hi-s­
toire a évolué dans le sens d'une plus 
grande justice sociale. 
Cela fait réfléchir pour l'histoire à 
venir ..• et l'éducation présente. 

ARTISANS PEDAGOGIQUES n°37 sep-oct 85 ---------------------
"Plaidoyer pour les dessins d'enfants" 
par M-Th Colom (maternelle) 
Illustré, vraiment intéressant, et ••• 
à suivre. · 

Communiqué par A. PITTION ROSSILLON 

****************************** 

CHANTIERS PEDAGOGIQUES DE L'EST ---------------------------~ ·-
n°138 Octobre 1985 
Un numéro varié et intéressant avec no­
tamment un article à propos des conseils 
d'enfants· sur une école (Ottmarsheim). 
Pourquoi ces conseils? Quelle organisa­
tion? Quelles questions sont traitées.? 

Communiqué par M. FEVRE 

***************************** 

/·-. ,.,..,,,..·----v·--·..__._ 
( J ✓-_ r1 . . ' . '·- /-·. 
\ _./, I ,,,;;..," . . . • .. -~- . •. ' 
' . \....,?"" j rt· .- ,. -~-./ 

.......... K }'-( \ ..,.,......,., 

, . 1 

/¾. ; ! 
{ ) .: \ .'/", 
''"'-".,. "-~ 
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**************·**************** *' ' .. ' ' ·* 
! I N F O R M A T I O N S ! 
* * ******************************* 

J MAGAZINE .••• vous connaissez? 

- STOP - 5 minutes - ça dérape ! ! 
Jusquà présent les rubriques fonction­
naient plutôt bien. 

- Aujourd'hui, ça va beaucoup moins bien 
* les circuits de préparation coopé­

rative des rubriques ( lectures et 
expérimentations en classes des pro­
jets) sont en nette diminution. 

,., Que serait J MAGAZINE sans cette 
coopération avec les enfants de vos 
classes? 

- ALORS? Ayez le réflexe J MAGAZINE 
Demandez à inscrire vos clas­
ses dans les réseaux J Maga­
zine à 

[> 
Michel VIGNAU 
Ecole Saint Christaly 
33920 St Savin de Blaye 

UN PAE CONTRE LE RACISME EN LEP 

Un Projet d 'Action Educative a été dé­
posé avant le 25-10-85 par une équipe 
du LEP BINEAU à Neuilly sur Seine 92200. 
Il deviendra le PAE à développement 
concerté d'un réseau inter-établisse­

ments (déjà constitué), et sera déposé 
comme tel dans le 92 avant le 15-1-86. 
D'AUTRES RESEAUX DE P.A.E. ANTIRACISTES 
PEUVENT SE CREER PARALLELEMENT EN S'INS­
PIRANT DE CE P.A.E. "LECTURES-ECRITURES" 
CONTRE LE RACISME (prière de le mention­
ner alors). 
La liste des profs participants du 
réseau "BINEAU-ETC ••• " est close. 
Nous aimerions être informés des initia­
tives de ce genre, éventuellement provo­
quées par notre travail, ou de celles 
qui auraient· été conçues dans le même 

. esprit, par ailleurs ( vers un réseau de 
réseaux antiracistes ••• ) 
Ecrire ... à.. .. :\ M.C. SAN JUAN 

I> 
LEP 96 boulevard BINEAU i 
92200 Neuilly sur Seine 

VIVE LE PAPIER RECYCLE A L'ECOLE ! 

Combien de cahiers sont "consommés" 
;, 

chaque année par élève, par classe, p'4r 
école ? Le fYapier recyclé est-,-il util:i'­
sé ? Telles sont les questions al:!xquei­
les nou~ demandons aux élèves de répon­
dre sur une carte postale origioa:i>e ( *) 

qu'il suffit de nous renvoyer. Un.; t,,irage 
au sort sera effectué et fera gagnèb aux 
classes désignées des cahiers • .,.,;, en 
papier recyclé. ' · · 
De plus pour inspirer maîtres et él~Ves, 
nous avons édité une belle affiche, en 
quadrichomie. 
Il s'agit ainsi d'attirer: l.'attention 
de tous sur les avantages dés artîcies 
en papier recyclé énorme èn matière 
première ( une tonne de papier recyclé 
évite l'abattage de 15 arbres), en éner~ 
gie ( 3 à 7 fois moins que pour les pa­
piers vierges), en devises, ils contri­
buent à la lutte contre les gaspillages 
et au respect des équilibres naturels. 
Adoptés par des dizaines d'écoles et de 
collèges, ils sont encore très marginaux 
par rapport aux 65000 tonnes de papier.s 
consacrées chaque année aux fournitures 
scolaires. Signalons enfin· une initia­
tive qui va dans le bon sens celle 
d'une chaîne de supermarchés de Provence 
(la SODIM) qui propose dès cette rentrée 
des cahiers en papier recyclé dans 17 
de ses magasins. 

Association pour la promotion 
du papier recyclé 

I> 121 avenue du Maine 
75014 Paris 

tel : 43-22-24-10 

( *) Pour se procuPer la carte postale, 
il suffit de nous adresser une en­
veloppe affranchie avec NOM, PRENOM 
et ADRESSE. 

( Commuvuquê. paA Ve,nl6 Mo!Un. ) • 

CHANTIERS dans l'ES a VRAIMENT besoin d'abonnés nouveaux. Les meilleurs 
abonnements pour une revue comme CP.ANTIERS, sont ceux que l'on réalise au­
tour de soi. Vous êt~.ê .. )es mieux __Q_~é_ic~_E>_ pour faire une promotion réelle 
qui débouchera sur une plus grande richesse dans CHANTIERS.même, sur de 
nouveaux participants à nos échanges, et par là même, à une situation éco­
nomique plus sereine. Lacoopération, nous la vivons tous ensemble et la 
prorrotion de Chantiers est un élément indispensable. Vous pouvez demander 
du "rratériel" de prorrotion à Jean et Moniq:ue MERIC. A vous lire. 

=w- - =4•~~• -------~----~.. ______ ,,_ ... 
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l ~ ~_Q __ ~_UJJLDJ ft.1 FRS 

MARIONN2TTES ET THÉATRE D1OMBRÈS 

\ 

' 

Moyen d'expression 
Art d~ spectacle 

Outil pédagogique 
Diver"{;issement 

Création 

MARIONNETTES ET THEATRE DI OMBRES 
C'est un important d.ossier paru 
enMa~s AvriJ, 1982, en co-éditio~ -- _ 
Chantiers dans_ 1 'E.S. et C.P.E •. !':7w.~. 

TROIS PARTIES COMPOSENT CE DOSSIER 

. d:= IOO pages 

1. Marionnettes:différents types, 2. Théatre d'ombre:aspects 
·castelets,réaliser un spectacle techniques et création . 

. . 

3.Expériences: quelques comptes-rendus d'expériences menées 
en clas~e et des réflexions nés de p~atiques . 

Dossier N° 9 - Prix : 35 F EN S. E... S. ET E N f.. N. P., : 

fLLLR w~» D~rKJ lifl u oaJ) [i) UJJ il« rcJ)·f~-Œ 5J 5> D if} DJ ~ 

r.a dossier constitue la synthèse d'une rêflexion et d'un travail coopératif ef­
fectué par des collègues et équipes de S.E.S, E.N.P, .I.M.Pro ••.• Il expose .les 
principes gênéraux sur lesquels nous nous appuyons et explique les suites con­
crètes et 1es applications qui en découlent dans n·otre PMTIQOE' PROFESSIONNELLE 
quon DIENNE. 

Au moment oü se développe la r6flexion â propos des réalités-présentes et des 
perspectïves pour 1 'avenir de ces structures. de 1 'ëducation spécialisée, nous 
considérons 111 publication de ce dossier cor.i.me · une contribution pédagogique 
permettant d'illustrer et d'enrichir le débat. 
Ce dossier en forme de bilans, de témoignages et de propositions côn~tructives 
s'adresse·en premier lieu aux personnels des S.E.S, E.N.P, I.M.Pro ••• et notam­
ment aux P.E.P.P. Mais il devrait aussi intéresser tous ceux qui sont concernês 
par le problêrne de la formation professionnelle de ces ados: maîtres des clas­
ses sp§cialisêes de l'ôcole êlê~entaire, Ors adjoints chargés de SES et Princi­
paux des .Collèges avec SES, Ors d'Etab1issements Spécialisés, Inspecteurs de 
)'Enseignement Technique, Administrateurs.~. 
Les GO pages 21x29, 7 qui le constituent permettent de mettre en évidence les 
différents fond~r.,ents de notre nctfon éc!ucative> 1 a logique de ·leur articula­
tion et leur cohésion. Alain Caporossi 
(PZus de 1600 exemp Zaù>cs vendus. depuis ·Juin 1983) 
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13.C 

LOGICIELS: Le P.T.C.I. (Le Pour Tout Classer Informatique.) 

L 

0 

L'utilisateur qui-a un-document p9uf le Fichier Documentaire de la Classe 
entre son titre et reçoit tout de suite un numéro d'ordré à noter sur le do-­
cument, à aller ranger. 

~I ~ 

Ensuite les.10 grandes classes du Pour Tout Classer apparaissent-et 1 'utili 
sateutëioit èn choisir une.· Si la classe choisi n'a pas .encore 20 documents; ... 
la lilté de~ documents s 1affiche à laquelle vient-s'adjoindre le document 
en cours.de saisie. Si la classe a déjà dépassé les 20 documents, les 10 

.classes.qui,,partag~nt cette classe s 1affichent et la démçtrche recommence. C 

I 
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Si la classe ,a 20 documents, le programrne demànde,'un classement plus fin 
de ces 20 doc.(ce peut ê~ie alors un triv~il colietti~ de la tlasse·ou d'un-
group~)\ OK. _ 
Une deuxième partie est en t:ûurs de réalisation : c'est l 1utilisation des 
fiches a'i ns i rentrées· pour trouver 1 es document:s- lors que 1 1 on cherche dans, 
le fichièr. 
Cassette disponible contre 100 F à INFORMATICEM. Par Roland BOUAT. 

. ·····--·••, -·.·- .. - --

ANNONCES. NOTES DE LECTURE. 

. LU dans l 1EcoleLibératrice: Dossier informatique mi-décembre . 
. , te· SNI-PEG_C prépare actuellement avec l 1EPI et l I ICEM un dossier spécial 

~- _':_ Informa€i'qUe destin~ à apporter des :rép6ns,e.s c~ncrètes à to~.s le~ collègue~ 1 
11/ .. Rappel: 111986 Odyssee de l 1Ecole 11 ,,.c!:etst,_,un film du-SNI, d1-spon1ble au SNI. 

· · mais aussi au Bureau Parisien del ~ICEM,::.45 .Bct Jean Jaurès 94.Gentilly. 

A~NQNC~ __ : __ Suite aux propositions faite~ par. l'Association Andante d'utillser· -· 
le réseau Trafic fonctionnant sur le ·ser~eur universitaire Sunist, le mouve.:.·,· 
ment Freinet cherché une .trentaine de sqÛscripteurs pour réunir 'les 3500F ,' i. 

l~- nécessaires à 1 1 o~verture d I un rés~au, p'ê9agogi que. Le coût de. la communi ca-' i r . ::, 
V tion av9isinant le~ 65 F. heure,. il fau:t prévoir une avance. dè 200 F. ' 

Pour participer, conta,ct'er: Philippe'B'é°ftrand, 45 hameau dü--Chàmp Breton, 
., -;,-;;, . • , - ,i:._·.

1
· - - . . - 29210 MORLAIX 

..... , Co7!1mun1.que par PH1. , ppe sassa tel 11.. 
. ,--.--~- ; ' .. .-' -·-••---.-·--·-··•'~~---·•· --·-·· 

INFOS-TRUCS a.i PR.bGWi.MMATION: __ PEEK'_ PQOK. EXEC. 

Pour intervenir dans les pt'\ogrammes protégés par P- sur TO:Z. . , • v. 

Entrer le programme protégé par un L-:OAD. Faire EXEC, 1216, le prpgramme e~t 
1 ance. Fa:fr-e_ BREAK ou RES ET pu.is li st:;.,. 1 e · programme est déprotégé. . , , 
Pour M05: faire POKE & H21FC;. &HE~ {ZERO) __ _ , . . ., 

puis POKE & H21 FD , & HE9 et ensuite, changer le programme. 

--:/ 

Puis écrire, POKE&H217F ,0" POKE. & H,21 FC ,& HC3, POKE PA H21FD, 
&H24. . -

i' _ D __ 'aprè!') MICROTOM'N~_L._p.M__e..._J__9._. P Sassat_elli. 

GROUPE DE TRAVAIL; ENTRAIDE INFORMATIQÜE de la Com ES-----­

Ce groupe v~ mettre en place une b~hque de logiciels qu~ nous employons dans nos clàs-. 
ses. Ces logiciel- seront décrits dans Chantiers et seront disponibles à touJ contre 

0

'
1 

remboursements (fraisPort et Duplication). 
Ce groùpe de travail échange, par,l'Entraide sur divers aspects de 1 'informatique en 
classe. Contactez: Philippe. SASSATELLI, rue Champs Gris.St Martin des Champs 
--·--··--·--·--";:_,__· ___ , 77320, LA FERTE Gft,UHER. . 
loans 1 es prochains 1 

1numéros de CHANTIERS 1 

jdans cette rubrique __ :..J.. 

, L1utilisation du Nanoréseau. 
I> , ICEM, télématique, et un début de réseau 

1 Prése·ntation de Logiciels ICEM ... 
(et vos envois, infos, trucs. de programmatiotT etc:, .. ) 

dans le 77 
} 
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COURRIER DES LECTEURS ~\ 
11 Tous ces compliments à propos du Dossier INTEGRATIONS". Préparé par Monique 

. . MERIC/ ·, .• 

-Votre Dossier Enseignement Spécialisé et Integrations, va m'aider dans mon travail 
d'assistante sociale auprès de la CDES de l'Allier et de l'Inspecteur chargé.de 
1 1AIS. Merci. Suzanne Marinier. 

-J'ai bien reçu le Dossier 21 sur l'Intégration, un véritable chef-d'oeuvre, le mei­
leur document sur ce sujet à l'heure actuelle. Voici mon chèque et mes félicitations 

et encouragements. Jaquelinê' 'Massicot. . . 

-J'ai trouvé votre Dossier 21 remarquable! Un document d'une exeeptionnelle qualité 
dont je partage entièrement l'approche du problème. R.Didat. Inspecteur. 

Ces quelques mots qui accompagnent des chèques réjouissent "vos"trésoriers, et ce 
jour, f'ai'·'eù envie de vous faire plaisir en vous faisant partager ce petit bouquet 
de fleurs. Èn même temps j'en profite pour féliciter et pour remercier au nom de nous 
tous, l'équipe qui a travaillé à l'élaboration de ce solide dossier, autour de Eric 
Debarbieux. 

Monique. 

SECTEURS DE TRAVAIL ----··· .. -------~ /~. 
( Circuit Ce circuit fonctionne avec 9 personnes pour 85-86; les échanges se font 
Violence. par multillettres selon des thèmes déterminés à l'avance, durant la ren-
~ contre de Toussaint; notre premier échange était "libre", puis à partir 

de ces documents, nous avons déterminé nos priorités de l'année; nous venons de tra· 
vailler sur la problématique de la violence llentre 11adultes dans l'école.Notre-pro­
chain échange concernera un .cas d'enfant. Ecrire sur ces.thèmes est une obljgation 
contractuelle pour les participants.De plus chacun peut continuer à écrire sur d'autres 
exemples et réflexions. Nous continuons 1 'accumulation des documents. · 
La vie qu secteur es,t riche, les échanges dynamiques et les investissements i.mport­
ants pour un sujet qui reste encore parfois difficile à appréhender, à aborder. 
C'est l'une des raisons qui nous ont conduits à fermer le circuit pour cette année. 
Difficile en effet de se greffer sur un travail en cours. Pourtan1; nous souhaitons 
que tous ceux qui sont intéressés par cette problématique, nous contactent.Nous pou-. 
rrons leur expliquer notre démarche et pourquoi pas, apporter une info'rmation utile. 
De plus, nous recherchons to~s le~documents à ce sujet. 
Nous attendons dOnc vos ___ cou rri ers __ adres.sés ... à.J .. '.un~ .. des. cooriii.nateurs _ du circuit: 

f> J)erge JAQUET. EREA. 3, Avenue Winnenden. 73200. ALBERTVILLE. 

STAGE DE LA CQ\1MISSION E;S; ETE 1986, 
Nos recherches concernant le lieu 
ont presque abouti. Pour le con­
tenu, il y aura une partie DEMARRAGE 
Les dates? Plutôt fin Août .•• 

Des précisions et une annonce 
dans le prochain CHANTIERS . . 

Vous êt~s intéressés par .la préparation 
de ce stage? 

~ 
Contactez vite 
Patrick ROBO. 

~--.. -•H.....,_.,, .... 

~INFORMATIONS) 
La commission Histoire-Géographie 
de l'ICEM publie un bulletin qui 
s'intitule: OH HISTOIRE ET GEO. 
Le N° 26 vient de·paràitre avec 
des échanges intéressants. 
Abonnement: lan, 4 numéros. 65 Frs 
à 1 'ordre de Jean-Pierre Bourreau. 

~ 15 rue des Chanoines 
68500.GUEBWILLER. 

PROMOTION DE CHANTIERS: avez~voœs besoîn de tracts, liste Dossiers etc.:~? 
Contactez Jean et Monique MERIC. 



Les dossiers de la Commission EuS-

Depuis sa création, notre commission édite des dossiers consacrés à des 
thèmes précis, depuis la formation professionnelle à l'éducation interculturelle 
en passant par les marionnettes et les communautés éducatives, entre autres. 

Ces dossiers, souvent issus du travail de nos secteurs, peuvent aussi être l'éma­
nation de recherches personnelles d'envergure. Outils pour une théorisation des 
pratiques, ce sont aussi bien souvent des aides indispensables à l'organisation 
de la classe (comme le Fichier Général d'Entraide Pratique), à la mise en œuvre 
d'importants aspects de notre pédagogie (construisez vos outils), en même temps 
qu'un lieu de recueil de témoignages mémoire d'une recherche toujours tâton­
nante et proche de la vie de la classe, hors de toute pédagogie imaginaire. 

Chaque année, la liste est complétée, réactualisée. 

CHANTIERS dans l'E.S. 

Eric DEBARBIEUX 

Labry 
26160 LE POET LAVAL 

CHANTIERS dans l'E.S. est la revue nationale et mensuelle de la Commission 
E.S. de l'I.C.E.M. (Pédagogie Freinet). 

Douze numéros élaborés par les apports des lecteurs et travailleurs des circuits 
d'échanges, sont servis sur la durée de l'année scolaire, totalisant de 500 à 
550 pages. 

CHANTIERS publie chaque mois des articles présentant des pratiques coopé­
ratives, des démarches d'apprentissages, des théorisations et apports extérieurs, 
sous la forme de synthèses d'échanges ou d'écrits individuels. 

La vie de la commission, ainsi que des informations, sont publiées dans les pages 
coopératives. 

Une grande place est faite aussi à !'Entraide pratique et pédagogique, à l'expres­
sion enfant et adulte. 

CHANTIERS sera ce que nous en ferons tous. Une part importante du travail 
technique est prise en charge coopérativement et bénévolement. 

Comité de rédaction : Michel LOICHOT - Sylvie BERSON - Michel FÈVRE. 

Impression - Expédition : Valérie DEBARBIEUX. 

Techniques Offset: Daniel VILLEBASSE. 

Gestion des Dossiers: Pierre VERNET. 

Trésorerie : Jean et Monique MÉRIC. 

Maquettage - Expressions: Michel ALBERT - Patrice BOURREAU. 
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